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HITlfR PR[VOil 
L'A(Jenc c neuf er mande cie Mas cou aujourd'!wi mardi: 

Au nord.ouest de Salingrad, les troupes soYiétiques ont livré de 
violents combats avec un groupe ennemi qui s'est infiltré dans les 
positions soviétiques. Les Allemands subissent des pertes énormes et 
essayent d'amener des renforts. U 'le de ces colonnes de renfort a été 
mise en déroute. 

UN Nouv[l Dans la r égi_on de Kletskaya, les ' plus de 300 Allemands et détruisi. 

L troupes sov1ét1ques ont effectué rcl't 8 tanks. 

cé. Les troupes italiennes défen· ur e ront . e .. a rnrne · des OJ?éra lions actives et ont avan., S 1 f d K [' · 

H 1 VrR [}[ GU [ RRE ::::m':::·:::~~,::;\:;:~:.:,:,:::::: 1 r:f~~1:l~~~lfk:~:~1~i!::::!: 
[ 1.500.000 cartouches et de nom-., D 1 C 

Londres le 1er (A.F.l.) _Le pn· breux camions furent capturés et ans . ~ aucase 
bi . 1 1' · 1 tard des prisonniers furent pris Au sud de Ktasnodar les troupes 
h.'c o~r oln,tenla d'connd~ttscorloit~s p·o- . s<.vit:tiques repoussèrent des att~ 

tCr sotr e "'~ e un · A d t d K t 1 'k 1 · U noncé par Hitler, pour ~u'il fut pu!~ . u nor -es . e o e nt . ovo e; ~u~s ennem1es. n groupe de I?t" 
sible d,} conslater ll)l; 1·eactions qu t. houpes sov1ét1ques ont ;.epousse tach.~bstes ~llemand_, desc~ndL 
a pu provm(lter. des attaques de tanks et d mfante.. derrwre les hgnes russes mats fut 

A première v<te, il ne semble pas rie. En un secteur, l'enn~mi enfon- nettoyés. 18 avions enn<!mis furent 
que cc rliscours. dotv'l mêllle in.cit.er ça un saillant dans les position~ détruits sur ce front. 
les cercles autorisés à se déparur d~ soviétiques. Résistant à l'ennemi, Dans la région de Prokhladnaya, 
leur attitude qui C'onsiste depuis as., les troupes soviétiques nettoyèrent plus de 200 Allemdnds furent tuê·os, 
~ez longtemps à ignorP)', de parti ' 
pris, les harangu~s du Fuehrer ju•­
qu'au jour oit l'occ~>ion se prése~ t:-· 
ra de fa ire ressort: r que les évene­
ments se sont chargés de démen.,tir 
ou de conlredir'l ~es assertions. 

l.~es Allemands se ressentent 

de leltl'S efforts 
Stockholm, ~~ 1er - (AFI). - Les eur le front rus>e, <llanquent du mc;o 

rnpports de sonrc~s russes parvenus ~ ·al qu'avaient le~ to.rces qn.i, fire:H 
à StO<'kholm décriveo,t l':~ffatblissc- .a c~ mpngn.c rie 1 ~'!.nee derntere. c~ 

. ~cra1t la ratsO.I de tmmens'l apport 
ment phystque et moral des solc\Jts ri~ forces nouveii«>S parvennes à \' ';n 

On p~ut cepcnrlun~ i'l'"larcpter ri • 
maintenant quelqu"s faits et quel­
ques plu·ases. Tout d'abord, Illt.ler 
l'ait appel d'as~z Juin à la nahon 
allemande. D'orcli::~ait· e, il choi .;it 
pour cadre :\Junich ou une autre pla­
ce-forte du national-socialisme. Il 
préfère cetle fois s':.dresse1· au pen­
pl~ allemand de SO'l quartitr général, 
peut-être pour donner encc:Jre plus 

Le Caire, ter Septembre.- Com muniqué de querre: fortement l'impression que le chef 
,.. • , " • rlu pays est avant tout, acluclleme1>t, 

ollcmands qui viennPnt d'ntlaqu'!r ~~ Boc·k, pour !'~!taque de .stalingrad; 
vcc énergie, mais q·~i ont été surp1 ·!s de fri·quenles relèves sont néc~ssot­
pa.r le relot!l' offcnsi~ russe et ,,a. res. Dè~ que les forces blindées s0nt 
!:tiSsent matntenan. IDCa11ablcs fe rnoins puis,anles. l'infan•crie aile­
rléfenclr~ les pus ilirus qu'il; viennent 1naride. mrme plu ~ nombri)Use et 
d'acquérir. miC'u~ année que Jo.; Husse~. qui e.~ê--

PREM~ERS ENGAGEMENTS 
Tot dans la mahnee du 31 Aout, de fortes colonnes le Ch'lf de l'armée et que Jes hesoi·t~ 

du pays doivent être subordonnés à 
('.nnemies s'approchèrent de nos positions dans le secteur ceux de l'armée. 

11 apparaît, di~ent les nbsen·aleurs Ctltent des contrl'-atlaques, tend à 
neutres, que les for ces allemandes craquer soit par la fati!(uc soit j):ir 
engagées clans de' g•·andes batailles 111anque d~ réf\ be l apiùe. 

En~uite, on peut noter que la dé-
méridional. cep ti on, que 1 u i ont donnée les é vè· Il Il 111111111111 Il Il 1111111111 Il 1111111111 Il 1111111 i Il i .Ill Il 11111 Il 1 Il llllllllllllllllllllllllllllllll Il 111111111 

D. EUX mois entiers se sont écoll· Il suait queslion, loule{ois, dans nements en 1941, a décidément in-
lés depuis 1:ar~êt des forces les circonstances présentes, d'une EJJ f f 1 cité Hitler 1.t mon tm une plus gran- SI LES ALLEMANDS S' A.BRET AIENT. 
germano _ 1taltennes ci 1-la- attaque par parachutistes ou par e urent engagées par DOS orees e1 1es combats se tle prudence. Il ne commence p:us 

mein, apres leur.~ vaines _twlalwes troupes d'infanterie oéro.porlees. d comme il le faisail naguère par pro- A . STA.LJNGR.4D ET SUR LA. VOLGA. 
de percer à travers les pOSII/On: brt- Celle possibilité n'est pas exclue poursuivirent, ans ce secteur, durant toute la journée. clamer que l''lnncmi est rléjà vain.-u y 

lail!liques s'étenrlunl entre la co~e et par · tc correspondant militaire de et effronclré. Il admet qu'il faut en· 
la dép·ression de./(atlarah, en dtrec- -<l Reliter>. Mais rlfl moment que les U:'\E ATTAQL'E E.\'1\El>IIE LA:\C EE TOT LE ~lA Tl:" DAi'.'S LE SEC· core prévoir un no~JVel hiver rte'' U'N AVENIR ·PROCHAIN VERRAIT 
tion d'Aiexandne. . observateurs, à Londres, ac/me/lent TFI :n CENTllt\L. A ETE B~POIJSS EF:. !1l1Prre, un nouvel hiver de rudes 

Deux mois ~u cours desquels !cs celle ltypothèse, ne pourrions-nous. De nombreux avions ennemis Cure ut ahu'tlns pnr noo; !orees l!'rreslt·es sonffranc'!s. 

forces alliées, aussi bien que l'A/rlka quant à nous, farmulet· relie autre clun•::ùtt la jonrnécb.l 'L 
1 

é 
1 

lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 
Korps du maréchal /lommel ont re- h!Jpoll!i'.~e. mieux. la ce;tilude que ten que Je SR e 81 en rav es .,..,.,.,.,.,.,1'1#__,,,""",""""~-~~~-~ DE PLUS GROS orvELOPPEMENTS SUR 
?tfJ,g;%~lfi~:;~·1îgff; :~Ii?~~~;:,~;:~:;::~~,:~;~~:~ ~S~i~'f:r~~:;~t~Ë~:J~;f~~ j PUISSANTS COMBATS 1 LES FRONTS D~ MOYEN ORIENT '' 

Parver.,J le ter juillet à 1!'01 ns de soient partis à l'alfaque . . llats est: ~c~ écoulées . ~ L'Agence Rwter mande du Caire, cet après-midi: ~ 
ccJlt kilomët1·es d'Alt>xandrte, Uom· ce une attaque en force? Il e.ç/ a . . " Les combats se soht,;, déroulés dans la zone générale de He.! GENERA.L SIKORSKI 
mel réa/laque le .ter SeP_tembre. noter, en <~{fel, à cl'/ égard, que le nans des combats néncns. hter nos 1 meimat hier. 1 

Eu fuit, c'est h1er mulln que des comnuwiq1:é officiel du «War 0/{i- chnssrurs délrui_~ll't'nt au moin~ s~pt L'att 11que duns le !lerteur central n s'e t . 1• 
f-orces allemandes comprenant des ce~ ne sinnale pas prél'i,émenl 11ne appareilS eunernts ou ire ecus délrutls ' L ... d 'h ' . e s p'ls renouve ee. t.ondt·PS, ~er (11.0.1'. _ i\ l'o<"ra <;lon du t 1·oi~ièrne r1 nuiwr~nit·e de la 
el .anJents b/Jnrlés s'aonncèrent c_ ontr~ of{etJ.•t'tle a"nérall' .•ttr lottle /'é ten · au sol. Drux .IL: 5~ ont été atHtlllls es cum.,11<~ • . l~r con.>u~té.nnt, notamme.nt, en chocs de 1 '1 l' . . . t 

~·· 1 ,, r ,, " - t k d 1 d H d l l flii>"I'I'C flCI'Inallo-polotiaise, ·le nr'w'ra ~1 ""'~" l'l'l'ln il' l' nunto,lre {' rnm· le flanc snti des position.~ bn an.nl· d _, front d'Mamein. o.u-df!SI'U~ de Ill mer nnr nos chas- an s ans e !>C'1c.,cur e 1me11T.at, ont es resu tats ne !!ont pas · 1 1 1 1 1 1 . 1. 1 1- r 1 1 c 1 quls....ù_proximilé de la dépre.~sto;' ue utl . ·eurs Il loJ'" ~a,on d'O!clion. t encore connus. . ~ mallllnnt cu cll' Il! 'OO!JIH! a :ut Ull" rt·t·am •oll '.~an nu an~m 'l: 
"t Kalto:ratr, lanrlt~ que cli:s lruuf!c• f'el.l·ètre, tn e{(ei. n'r.ç/.ce, OJirt!s . . . \i On présume que le'l comb at~ sont très puis"<an's ~ J"é~ et malades dont un million ne 
,. · 11 z· 1r lrt plli[Jarl 10111 qzz'tltte ret''•nnaisSI!nce ennemie Lll nutl rlerntPI'l'\, no. hombardters L' · · Il" d' 1 · · " . ~ • · • t J 1 · l' èe Le p ~~~nemrrs, o zeune~ pol . .· • é v • lal'ne Ill ex0cuur.ont des I'B ids mussils eL cou- HvlatJOn_a tee cp Ole un effort extraordrnalre contre la ~ , .• ournera ~<mas .. arrn . • er-
~~w'-p.nt,cet effort, tàlenl, !e d~spn.st- prononc· e or,ec tille c~r -~ ·é d è · · 1 uftwaffe renfo. · · , f tes aiiPmRndes en équipement et en 
t( . '~:.J.a,.fh(ll d!l frO(rt c e.çt a dt.rt queur /J'autant pitt~ qu'à Romt" aus· ronn s l' suer s contre de~ roncen- , .. IC~I', !JUI a conserve ses urees au cours de ces maté•·iel sont ég• lement énormes. 

t ,,. ".. i Al · . b.· , . ll•rlt:r, on n'a (!Itère lroti.ons cie \~'hkules ern1ernis duns la dt•rmeres semaines, et des succès ont été déjà ·mregistrés. 
~a gne généra e Kattnrah • amew, ·~ 1 1 ~ 11 qtr a . • . · zone dç bnlotlle · f f d 
t'Jil.orÎgeant sur zme distance rie .so souffle mot. h1er sntr, de celle nou· · ,,._~,.,_,~"~,.,~~...,.,..,.,.,.,,.,.,~,.,,.,.,.,.,.,.,! La Lu twa fe ans une 
J:ilométre.~ envtron entre la dépres· oPlle initialioe rie Rommel. si!uation critique 
,ion homonvme et la mu. .4 .~i,,,nse r, toutefois. que tes en- L'OFFENSIVE AERIENNE CONTRE L'ENNEli1l 111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 

[,es , combats .~e poursuit1ent, an· qaqemn,ts actuels sur le front <I'Aln­
IIOnçe lt communiqué du • IVar Ofll· mPill soient le prPlude à une of{en­
ce~ publié hier soir à Londrl'.~. sioe qermano·llolienne, ot>servons 

Pour le correspondant mililair~ de que /'effort princirt..l est dirigé ron­
cReuter, l'znitialine de l'ennemi e.çl tre Te fla/le sud. Tout comme le 2/i 
dépourl!;te du moinrit·e élément de mai dernier, au début de /'atlaqlll' 
s.w:prise, d'abord parce que le cam· contre Bir·llakim de glorieuse mé· 

Les bombardiers alliés furent 
mq.ndement allié .<nvail pertinem moire. 
mef'lt ti IJ.IIOi s'en .tenir wr l'ei~~n d~~ j Et ceci posé, ln manoeuore, nous 
P,'ct pa.'t·oft(s oddve,r.çe~i eto~n ~~s dewr! .çemble-1-il. que Wayct/, le_ premier. 
1 ~ rot e.<se 11 ro • • b rut le mérite rl'oontr appltquée con 

't"s rt•s retranchements nom reu:r , . . 
c~ "'·' < é ensi{s Ire le.ç forces de Graztnnt en decem· 
auin qrre des ou uranes d 1f · 0 />re 1VW apparait trop clnssiqiiP 

l···ants gardent {or/emeut e.s p · • 1 .. P11 :'·' • • d ·s ;. pour que le commandement al te 
slt1ons avancées des deux a uet a n'ait pas pris to 11 te.~ ~es dispositions 

les premiers à découvrir les forces 

blindées de l'Axe en mouvement 
rt's. 1 e.~ uiiP de la nrttlro/i.çer, C.è correspondant siqna e encor.P 
tt: que nous ne nous étions Pl!·~ frtlt Re.</e à .wvnir, en l'occllrrence, 
(au le de suuli11ner _ici, à .woot r quP nor quels mouens. Les prochain~ 
let r//opre.~.~ion rie [(otlnrah avec .~es io~tt·.ç nou .~ Te dévoileront as.•nré­
sabtes mou1mnls. qui {lanqiiP: ~111 sud ment. El qui sn i/ même si ce• mo 
1, froul d'Alamein , est quns1 zmpra- 11ens ne pourraient pas revêtir _la 
tkable. Res/l'. aioute.l-il , la seule al· forme d'une contre-allnariP mt}rre, 
1ernalive, d 'un clébarqtt~r;renl sur le.< celle fnis. pour des résvttal.ç allen· 
arrières. par voie marlitme. Opéra· dus, rlermi .~ quelq11e temp.ç, en 
finn extrêmement arrllie et .n!t!l~- Grande.Rrrtarml' et en Egyple, avec 
ment ti ln houlrnr des posstblltles le plus vif inlérél. 
actuelles de l'ennemi. E. Ch. 

'SOUS-PRESSE 

Rommel déclencha ·son 

Le Caire, 1er (He.uter) .- Les bom· 
burdier:; lou1ds qui exécutèreut des 
aLLaques à. la bombe à. ba~se aiLHutle 
et des HLttHJUCs uu piqué c:uuli e les fo1 
ces ennemies sur le ltonL d ' "-1 Alu· 
meiJI - lruv1:111 qu ' tls funL n:guliere­
lneut depuis quelques jours - ont 
été Je, pw1uiens à découvtll' que le:; 
lorce:; cuit Hssées axis les s avau­
çaieul pour reprendre Jollenstv~. 

Un VIL s ·avaucer vers le ciJam}l de 
mtne,s, a.u !tord el au sud de UJcbel 
!{alakh de grundes formulions de vé· 
llicules motorisés eL d·e tanks. Les 
bomburdiers attaquèrent la forma­
lion, enregistranl de nombreux coups 
sur les transports - douL un proba· 
blemenl sur un tank - el allumant 
plusieurs incendies. Quelques-uns des 
bombardiers retournèrent ensuite à 
teurs bases, prirent une nouvelle 
charge de bombes eL relo.urnèrent à 
l'attaque. 

Coups directs 

ollensive dimanche "' a 
sur des véhicules 

ml.ftUJ•t Peu après les premières heures ce 
matin, des bombardiers Baltimore e­
xécutèrent un raid massif conlre ces 
forces, en face d'un feu intense de 
canons anLi.aériens légers et lourds. 
Cette attaque fut suivie d'un raid de 
Bos tons contre une concenlration de 
2.000 véhicules el de transports de 
chars. Au moins cinq co~.:ps directs 

1 furenl enregistrés et deux incendies 
allumés. On pense q.u'un grand nom­
bre de transports onl été détruits ou 
endomma~tés par des coups proches. 

·.Le Caire, le 1 (Reuter). - flommci , JIIIIIIIIIIllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 

a lancé hier, une auaque en lorce 1 
dans le secteur sud du fl•on, du Dé- Retour 
sert. 

Au cours des Journées de diman· d B li 
ehe et samedi derniers, l'ennemi se e er n 
ltoU\'aÎt fiévreusement préoccu!Jé par 
&es concentrations de gtJCl'l'e du nord R • '1!.-d 
ju!tqu'a.u sud. Ses transports mo lori- 't UJS.IUI~ 
sés furent les premiers observés ct 
reçurent un sévère pllonnoge par les 
forces aé•·iennes alliées. monte son 

Parlement 

Le feu anti-aérien était intense. 

Le sable entrave 
les opérations 

Plus tard, une des pires Lcrnp6tes 
de sable de celte année, commeuçn. à 
sévir autour des bases de nos .,~-·A­
drilles 1:1u désert et cloua au sol i~ 
p1uparr de nos avions. tllais un c:er­
(111!1 nornbre d.e sorties de chasseut ·,; 
furent ex éculées au.dessus de la zone 

L'ENNE~II 

FORTEMEN'I' 
CONTENU 

Dill!.nrtche, Rommel mit en mou\c-
1!'11'llt 11011 bllmlape duns Je sccteu•· 
l!itul, et à minuil, le même jour, dé­
ciPIIf'h)l son offensive. 

Londres, 31 (ll.O.P.) _ Selon des de balaille et au-dessus de nos ba.;c:>, 
informalions de bonne source reçues ql!i sont actueltement ulilh;ées .·or; ,. 
d 'Oslo par le gouvernemeul norvé· rH: aérodromes, loin de leurs propt·eE 

gien à Londr~s. Je par li Q.uislin!<' se ba~~;"ëoun; d'une sor lie, les chas;eurs 
prépare à proclamer la consltluliorr tl•lBQUè('ent huit ~le. 109. à J'est d'l!'l 

· L'ennemi 11 élé en cont11ct avec nos 
(uree- moulle», et elfcC'tu<~ uue 1en· 
tatle de IJill'('er à t ru~crs le centre. Il 
11 é.lé lrrmemcnt coulcnn, toulcfols et 
IJ ~>itnnllon duns re "èl'tr•ur, se trou­
ve entlërcment cunlr6lée. L'nttnquc 

daus le secteur central t:e s'e;,t polJtt 
renou\ ehie. 

d ·un Parlement au cours d 'un grand d 1 1 rassemblement quisling oui aura lieu r\lunein, ont un ut en• ommB!>(d 
entre le 25 eL le 27 septembre, pour .11; délruisirenl plus tard un l>lat:~ :i 
célébrer le second anntversairc de la <:Ox. 
prise du pouYoir de Quisling. Une grande formation nazie 

On pense qu,e cela a été décidé au j b h • 
cours du rée~nl voyage à. Berlin de re rousse C emrn 
Quisling el de Terboven. Une gr'aude formation de quelq·t~~ 

quarantll Slukas escorlés de pLus de 
cinquunte ~le. 111\J, u été inlercepléc 
par no~ r;husseur s. .\·1 u is aussi L6L 
quïls BJ.lerçurettl nos avions, ils re­
brou~sèrcnt chemin. nouobf<tunt leur 
gru11de suJJériorilé. 'l\os cll~sseurs, 
cependan l, se IRncèrenL à la poursui­
Le des Stu~as. qui se débarrassrrenl 
de leurs homhes fiU hRsflfd et piqué­
renl au nivca.u du sol pour regagner 
leurs bases. 

Trois Stukas détruits· 
Trois Slukas de cetl.e formalion lU· 

rent détruils par nos chasseurs. Mais 
lt> but principal a élé atteint en em· 
pêchanl la formation de bombarder 
nos trounes. On croil éqalcmcnt quu 
les Slukas auraient !Aché leurs bom­
bes au-dessus d.es lignes existes. 

Fin de la tempête 
Au soir, la tamoê~e s'étanl éteinte, 

ln force aérienne du désert en lra for­
tement en action. Une aulre forma­
Lion de Slnkas a été intercept~ dans 
la zone d'El Alamein au momen, où 
elle se livrait à une sttaque à la bom­
be. Les appareils qui n'avaienL pas 
encore lê.ché leurs bombes fur.ent 
contraints de s'en débarrasser rapi­
dement pour prendre la fuite; malgré 
cela, quelques.uns d 'entre eux furent 
endommHgés par nog cllasseurs. 

Dans un engagemenL i~>olé entre u­
ne formnlion de nos chasseur!'! el une 
unité ennemie, un ~locclti 20:? a élé 
tlremenl détruil et un 1\le. 10!) a été 

endommagé sans a.ucune perte pour 
nous-mêmes. 

Nous avons repl'is éga lemeut les 
attaques à. la bombe et une f01 te for­
mation de bombardiers légers, massi­
vemenl escorté~ par des chasseurs 
livra le soir une n !Laque contre des 
véhicules motorisé~ ennemis, Rltnque 
couronnée de nombreux succès. Quoi­
que la brume de poussi~re cochail 
toujours la vue, on p.ul constater 
qu 'un incendie avilit éclalé el que de 
nombreux coups directs onL été enre­
gislt·és. 

La partieipation américaine 
Ues pilotes et des équipn~es d.e J'a. 

vialiou !ltnérictline, prcnruen1 part 
aux raid:' des bombardiers el des 
chRsseu rs. 

tl est di~ne de rem11rquer que, 
q~toiqu-e quelljues.uns de nos avions 
aient élé endotntnngrs, pas un seul 
n ·a été perdu au cours ue celte jour· 
née d ïn lense~ .. a là ill es aél'icnnes. 

Une bombe est lancée 

sur le gouverneur 

italien d'Albanie 
Tlerne , 31 (.o\.I.A.) - Une bombe 

fui lan<:ée la sem11ine derniPre, con­
tre Mouletti, Je gouverueur-générul 
illllicn d 'Albanie, au momenl où il 
quillait sa demeure à Tirana. Lui· 
même n'11 pas été touché mais deux 
membres de son gm de-corps lurent 
tués. 

Le général SiJ.orski 

Depuis :, commencement de la guerre 
le t•oistème Retch a perdu plus de 10 
rr.ille a\' ions su r les fronts de l'ou~st 
et du sud et meme un nombre plus 
grand sur le Cro •t or1ental. Ceci im~ 
pli4ue la perte d'au moins 50 mil le 
t.Jmmes préc1eux, étant donné qu'il èst 
difficile ~ ·entraîner du personnel aé. 
rieu. Aus•i les All•mands ont-Ils été 
ôorcés d': bréger la durée de l'entra!­
nenJent ce qui d imhue Ja valeur de l'a .. 
vlalion tout en affaiblissant les bases 
de son deve loppement ultérieur. A la 
•ulte de cela, la Luftwaffe traverse u­
ne crise qui est le premier signe de la 
défaite qu i s'approche. 

Les lourdes pertes 
de la marine allemande 

cBien qu'elle évite soigneusement le 
combat, la marine allemande a perdu 

Celui qui lança la bombr est :un 
éludianl nlbHnais nommé Pckme~i. Il 
a été RbHltu sur le coup par un cara­
binieri. 

Récemment, 1\.louletti avait publié 
un avertissement que de forles mesu­
res seraienL prises à. moins que ne 
prenrrenL fin les activités des palrio­
tes albanais. Environ 29 a lbanais ont 
élé fusillés la semaine dernière pour 
port d 'armes il !ici te. 

cLes Polonais ~onsidèrent la lutte depuis le début de 1~ guerre deux ha­
béroique et difficile de aeptemb•e, et vires de bataille, cinq croiseurs, 19 
son résultat fatal comme une campa·ldestr<'yers et plus de 80 navires '"'"'' 
gneeperdue et non comme une gu.rre !laires. Ses pert~<s en sous..marlns oont 
perdue; comme la C:éfaite d'un régime 1 beauCJup plus élevées et. en dépit de 
mals non comme la défaite de la Po- la construction riévrleuse de nouveaux, 
logne. Par conséquent ils n'ont jamais extrêmement pénibles. 
déposé leJ armee un instAnt. Les per· cJusqu'à présent les Allemands n.'ont 
tes allemandes en hommes depuis le pas réussi à atteindre leur principal 
commencement de la. guerre s'élèvent objectif SUI' le rroztt central qut est de 
aujourd'hui à 1 million et demi de détaii·e le gros de8 torees sovietiq(les. 
morts et trots millions de bles· Le rront africain jouer·a un grRnd rô· 

L'Axe a perdu 
2.366.000 TONNES DE NA VIRES 

EN MÉDITERRANÊE 

le dans son développement parce que s! 
les Allemands ne I'éusslsscnt pos à dé­
velopper teor poussée v~rs te nord 
par Stalingrad et 1~ long de la Volga, 
h se peut qu'ils augmer.tent teur pre~ 
•lon en E~ypte dans l'Intention de per­
cer dans lp Moyen Orient. 

Un débarquement 
sur le continent est possible 
cLe r~Jid de Dieppe 8 · p1·ouvè que l'ln. 

vaslon du contment est absolum~nt 

faisable. L'armée aménr;:\lne p.e con­
centrant en GrRDde Bretagne ~~ !'êcra· 

M. John Ni:ron, corre~pondant spécial de Reuter avte la Plntle 
tannique en Méditerranée écrit d 1le:rnndt'le aujourd'hui mardi. 

bt'?- sante superlOllté aerlt:hnt:! des Ailles 

Les grands succès de l'offensive aé1·ienne et navale britannique en 
i\léditenanée sont prouvés por les no uveuux rtétnils frnppnnts qu'on vient 
de publier sur les pertes axistes depu i;; l'enlrée en !;jUCI'I'e de l'llalic. 

Les chiffres officiels donnés aujour-~ voYés par Je fond. Mais leur nombr«> 
d'hui montrent que olus de deux mil- ne peut être révélé. 
lio~ts et qusrL de tonnes de navires IIJIJtJIIJIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII'!III!IIIIIIIIIIIIii'J 
axtstes ont élé coulés, ou endornma-~ 1 

gés dans la M~dilenanée, outre les 150 NAVIRES : 
pertes sévi-res m11igées à. la manne : 
de ~lussolini. .-1 : 

Depuis J.e 10 juin - jour d'enlrée ! 
en guerre' de l ' llalie - te toi al des ~ POUR J E : 
navires axisles coulés s'élève à. \ .. J 

rent coulfles ou endommagées en !942 "LABOUR DAY ..;' 
seulemenl. I.e tonnage total perdu sa 

naontre ce que tes Altemauds do1vent 
l\ttendre pour l'avenir. 

eLa guerre ne se terminera pao en 
19f2 comme c~rtains le c•·oya•Pnt. El· 
le traversera un quatrième hiver. LA. 
période actuelle et IP. commPF'lcPrnent 
de 1943 seront plutôt une oérlolle J 'é· 
pulstment gr&duel de 1 eOIJt=IJJI. l i s a:tl ... 

faiblira moralenteot et physlqut<ment. 
cela préP"rera ~~ vole au trlomph• n­
"\Rj dès fOt·ces crotssantes Ce la coA. ... 
lltlon A.Jitt-altemHnde par la pt épAra.. 
tlon de couos décisifs.. 

DESORDRES 2.::l31i.OOO tonucs. :i48,000 tonnes fu- ~ 

remenL à. ce jour esl rle 1.479.000 ton- ~ 

n,es. f ·washington,,,. i'!r !H).- LPs ~ A ZAGREB 
Les pertes en navires de guerre ~ ouvriers dnns •es ch~ntiers ni\-~ 

sonl également impressionnantes. vals américutns célèurenmt Je~ Londres. 31 ( ll.O.P.) - Selon des 
IJ.epuis le JO juin 19.iU, l'ennemi a per-~ cLabour Dap ~n protédant au~ rBJli•Orts reçus pu .r le ):!OU\eri!PtnenL 
du dans la bataille de la Méditerranée lancement ou en pusant !PS ~ :-.ougoslave à. !..ondres, d.e~ dés01dres 
4 crmseurs de 8 pouces et 5 cro1seurs qutllcs rle ;•lus :le 150 n~,-,,.,s ,.,. ~ ont éclaté à. Zagreb, CH)lttale de la 
de 6 pouces. Environ 50 destroYer:;, guerre de ji ver~ types. a annon· ~~ Ct:oatie, el da!•s le_s villastes Il proxi-
vedelles lance-lorptlles eL aulres !Jtl · cé Je Dépal'lrnv:Jt de la ;<.lari:le. ~ m1té, à la sutle d une I(I'Bnde r&flle 
lits bMiments on été coulés. De no.~· ~ par la police Ustachi de toutes 1e:: 
breu~ sous-marins a.xisles ont été et,·lllllllllllllii;I(IJ;IIIIill;t:lllitiiiiiiiiiiJIIIIIIIIII denrées alimentaires: 

• 

• 
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UN SAUVETAGE MOUVEMENTE 
ES Canadiens n'oublieront pas de sitôt les péripéties de leur 
sauvetage mouvementé après que leur avion, un «Boston» eut 
été abattu a"Q cours des opérations récentes contre Dieppe. Le 

cBoston» fut attaqué par un F.W.l90 dont les premiers coups de Cil 
non firent voler en pièces le siège <ie l'arli.lleur arrière et mit en feu 

le moteur droit • · 
Le cBoston» piquant vers la mer, J'artilleur continua à attaquer 

le chasseur allemand. Lorsque l'appareil toucha l'eau il se brisa en 
deux et l'artilleur fut lancé dal\s l'eau sans son «dinghy». 

Lorsqu'li remonta à la surface il vit l'autre partie de l'avion faire 
dea culbutes rapides sur l'eau. Elle coula bientôt en ep1portant avec 
elle le pilote et l'observateur. 

D'une façon inexplicable ces deux aviateurs se trouvèrent libérés 
et remo.ntèrent à la surface dans un état presque inconscient. 
L'artilleur lutta pour maintenir lepilote à flot pendant qu'il enle· 
~ait sa «l\1ae West». Il prit alors son cdinghy» et étendit le pilote. 

Quinze mètres plus loin l'observateur était en grand danger. Le 
ij,rap du parachute tirait sa tête dans l'eau. L'artilleur nagea vers 
lui et lui libéra la tête. Otant le «Mae West de l'observateur il 
l'aperçut que le «dinghy» était brûlé. 

Entre temps tant le pilote que l'observateur retrouvèrent leur 
III&:.M. L'artilleur entraina l'observateur vers le cdinghy» du pilote 
et dit aux deux hommes de s'accrocher pendant qu'il nagerait vers 
Dieppe do.nt la côte se trouvait à une cour>te distance - pour de­
mander su secours. 

Après quelques brassées, cependant, un avion de secours appa.. 
rut; aussi demeura-t-il avec ses deux camarades. Durant une heure 
il se se maintinrent sur l'eau jusqu'à ce qu'une goelette de sauve­
tage les recueillit. 

AUX QUATRE POINTS CARDINAUX 
Mort d'un explorateur 

L E célèbre explorateur, Sir Fran. 
cis Younghusband, est mort 
récemment à l'Age de 79 ans. 

li y a 40 ans, il était à la tête d 'u· 
ne expédition qui explora la cité ta· 
bou eL inconnue de Lhassa. 

ll ar.riva à surmonter l'hostilité des 
Lamas et put gagner leur amitié à la 
Grande-Bretagne. 

Sir Francis était apparenté à Lord 
Roberts. li effectua .une série de vo­
sages périlleux à travers ces terres 
inconnues qui étaient la Mandchourie 
et le Turkestan. A près son retour en 
Angleterre il organisa la première ex­
pédition du mont Everest. 

Une bible de Madagascar 

U NE bible malgache d.e Malaisie 
a été enterrée à deux reprises. 

C'est un volume très précieux 
appartenant à la Société biblique d~ 
Londres. 

Il y a un siècle envirpn, au mo­
ment où la persécution des Chrétiens 
battait son plein à M·adagascar, les 

CINEMA 

autorités ordonnèrent la destruction 
de toul.es les bibles. Pour garder leurs 
!Ivres sacrés de nombreuses persan· 
nes les enfouirent sous terre. Parmi 
les rares copies que J'on retrouva fi· 
gure celle qui se trouve maintenant à 
Londres. Maintenant, elle a dll être 
enterrée de nouveau cette fois-ci 
pour échapper au:x bombes nazies. 

Au café ' ' 

D EUX Messieurs sïnstallent de· 
vant une ta.ble, dans un café. 
Au garçon qui s'approche l'un 

d 'eux dit : 
- Apportez-moi, garçon, une eau 

de Seltz. 
- Mais, Monsieur ça ne se bol! pas 

seul. 
- Mais, parbleu, je ne suis pas 

seul. 

L'ACTffiTE 
DES GRECS 

EN ANGLETERRE 
Londres 30 {A.F.l.) L'Union Na 

1twnale des Grecs ù'Angletfrre récem-
1 ment fondée et qu1 compte déjà 

1

, plus de 400 me.ml.Jrt:s a Londres Car· 
diff, Liv(li pobl et Mancbest~r a 

demandé une .autJience au prési· 
dent du Conseil hel~énique, .VI. Tsou· 

ROYAL. - Tél. 26329. They déros •. par l 'inl~rmédiairr de sa 
M t . Bo ba Cla k G bi commiSSIOn a!lmuustralive qui com· 

e m . rn Y avec r a e prend entre autre~ memb1 es MM. 
et Rosalmd Russel. Caclamanos, Cambitsi$, Ca!vocoressi 

}tlJ.LTO. - Tél. 24696. The et Luzi. 
Bride came C. O. D. avec James 
Cagney et Bette Davis. 

RIO. - Tél.26343. - «Texas» avec 
William Ho!den et Claire Trévor. 

MOHAMED ALY.- Tél. 25106.­
cZiegfield Girl» avec James Ste­
wart et Lana Turner. 

MAJESTIC. - Tél. 29106. «Tobac 
co Road» avec Charles Grapewin 
et Marjorie Rambeau. 

LA GAIETE. - 1'él. 25225. 

. M. Tsondéros acquiesça avec plai­
SJr, et au cours de sa visite au:~o bu­
reaux de l'Ouiou, il s'entretint avec 
les membres de la commission .qu'il 
mit au courant de tous les détails 
conce_rnanl la ~ituation tragique de 
la Greee au pomt de vue alimentai. 
re. Le présideul let. r donna l'as~u­
rance' qu~. l'on faisait l'impossible 
pou1· ameliorer cette situation et 
félicit~ les membres de J'Union, leur 
souhaitant de réussir dans leurs ef­
forts pour adoucir le son de leurs 
compatriotes. 

ux DE BIR HACHEIM REVUE DE LA PRESSE 
E T L E S A Les visiteurs l L'Azhar 

• • • U T R E S de l'Egypte et l'habillement 
ocQu.elque part en Egypte•, le géné­

ral de Gaulle a décore vingt-deux of­
ficiers el soldats appartenant au pre· 
mier groupe de bngade de la France 
comb atlante. 

Dans son ordre du jour, il a, au 
nom de la France, rendu hommag.e à 
laur endurance et à leur bravoure. 

•Soldats de Dir Hacheim, par ces 
action& mémorables, vous avez rou­
vert avec éclat le livre des fiertés na­
tionales, clos depuis J'armistice de 
1940, où la France a de tout temps, 
inscrit les titres de g!oi re d.e ses sol· 
dats. L'Univers entier y lit le nom 
d( Bir Hacheim, hier inconnu et e­
xalte la vaillance de ceux qui 1 ont 
rendu célèbre. La Franpe ranime sa 
foi et son espérance Il. la flamme de 
votre héroïsme•. 

Il est bien vrai que s'il exi&l.e un 
mot que la France opprimée puisse 
répéter avec confiance et fierté. c'est 
celui de Bir Hacheim. C'est un mot 

valeur à côté de l'action, plus émou­
vante, plus grandi.ose, plus efficace 
que tout. ce qu'on pourrait dire. 

Mrus·, pour savoir ce qu'ils ont fait, 
il faut interroger leurs camarades ou 
mieux, leurs médecins et leurs infir: 
mières. lis nouR racontent leur mAle 
conduite devant' le danger et devant 
11 douleur. Un chirurgien, qui a fait 
toute la campagne de Libye, nous a 
dit qu'il n'avait jamais besoin de re­
counr à des ménagements dictés par 
li pitié pour annoncer à. un blessé 
qu'Il devait lui amputer un bras ou 
une jambe. Cette nou~lle fut tou· 
jours accueillie avec •Un courage sou· 
rient: uAllez-y docteur ... ~ et il n 'as. 
lsta jamais à une .scène de déses• 

poir. 
. uAhl Ils sont fameux!> s'écriait un 
Jeune garçon qui entendait tout fré­
missant, ces récits prodigièux. Oui, 

ils sont un peu là.. · ;. YCJus uiE:s tl~ 
grands soldats:.. 
. L'un, auquel on avait coupé la 
Jambe, demanda à. retourner au front, 
dans les tanks. Avec son pilon, Il s'en­
lisait trop facilement dans le sable. Il 
revint pour la seule raison qu 'il vou­
lait l'échanger contrè une jambe ar­
tificielle. Il a Mte de l'avoir pour re­
prendre sa place auprès de ses cama­
rades. 

Que d'autres exploits ji faudrait ci· 
ter! Sait-on que le plus jeune soldat 
dt! la France libre a douze ans? 

L'Ame de la France Immortelle 
s·est exprimée à. Dir Hacheim et ce 
"'om s'aligne auprès des nom8 les plu~ 
glorieux de l'Histoire. 

Heureux ceux qui pourront dire à 
leurs enfants et Il. Jeur8 petlta-eofants 
émerveillés: uJ'étais Il. Bir Hacheimu. 

JOSEE SEKALY. 

toul puissant, un mot-cl.ef qui fait s 'é- ' · 
crouler les murailles de l'affreuse pri- UN 
son dans laquelle elle vit. La faim et 
et les mille privations' matérielles, 
les humiliations quotidiennes impo­
sées par ul'occupanf>, la présence de 
J'Allemand, toutes ces souffrances de­

DON DE LA CROIX-ROUGE 
AMÉRICAINE 

viennent 5 upportables quand on mul'" 
mure ce rn~>~\: Bir Hacheim. Samedi a appareillé dP. New-York cette perte serait compen1>ée par les 

D'épaisses nuées so~res cou- pour .Marseille le c Mont Everest • peTLes infligées à la marine fran­
vraient Je ciel de France: uBir Ha· avec ~ne cargaison de layettes, don çaise par les anglo-américains. De 
cheimn et les nuages, s'écartant, lais· de la Croix-Roug~ américain~ au plus Vichy ne peut regarder de trop 
sent voir un coin d'azur. Bir Hacheim peuple françah. • près, il prend ce qui lui tom.be 
est un rayon de lumière qui chaas.e le Nul n'aurait pensé qu'un navire sous la main. Washington devrait 
désespoir. • de la Croix-Rouge pouvait donner comprendre qu'actuedlement il vaut 

Vaincue, la France q.uand ses en- lieu à une controverse entre Wa- mieux classer dans la catégorie in­
fants, fidèles à son glorieux. p~sé, shington et Vichy. Et pourtant il y férieure des litiges ceux qui pré­
sont dignes Ct capables d'mscr1re, eut une controverse. Nous ne savons cèdent celte action et de' ne pas les 
dans son histoire, des pages aussi même pas si la question en 'jeu qui évoquer sur. ne plan diplomatique. 
nobles? Son sang généreux, qui a retarda le départ pendant asse2 Il était difd'içile à Darlan lorsqu'il 
coulé abondamment pour la liberté du longtemps,. du cMont Everest> a été était ministre des affaires étrp.ngè· 
monde et pour le triomphe d-es idéaux réglée. D y a trois semaines la dé- res de savoir ce que· faiS<aient ses 
les plus sacrés, ce sang n'a rien per- cision de ~aisser de toute façon par· subordonnés de la marine. Aujour­
du de sa pur.eté ni ~e sa richesse. . tir Je navire avait été prise à Wa· d'hui mieux est d'empêcher le pro­
, Bir Hache1m éqmvaut. à .une VIC. shlngton. blème du tonnage maritime de se 

toire. .Jusqu'ici la France non occupée a mêler aux problè!lles politiques. 
Seize jours et seize nuits de rési ·· reçu de la Croix-Rouge trois car· Tel est le raisonnemènt de Vichy. 

tance acharnée, dans des conditions gaisons. Un point intéressant à noter est ~ue 
défavorables: matériel réduit, infério- La controverse commença lorsque la bureaucratie de Vichy quoi quel· 
rité d.u nombre. Mais on leur avait Washington se plaignit auprès de le prétende s'est attachée à découra· 
dit de tenir et ils tenaient. Vichy de ce que J'un des navires n'~ ger la Croix-Rouge am~ricaine. 

On conoattra plus tard les épisodes tait jamais retourné aux Etats-Unis. D'autre part, les Américains ayant 
héroïques, les faits d'armes isolés Nous ne nous chargeons par d'ex· annrls que' dans ie passé la propa­
qui ont redoré l'auréole du nom fran- pliquer comment elle a pu se pour- gall de nazie et celle de Vichy re­
çais; no!\ pelils-enf.ants les appren- suivre alors qu'il parait faciŒB' de présentaient comme venant d'Alle­
dront dans J'Histoire de France e\ ils savoir où retrouver un navire. C'est magne leurs propres marchandises 
e1, pâliront, ils en rêveront, ils en un fait que la discussion dura long- ont pris la précaution cette fois de 
pleureront d'orgueil et neut-être d'en- temps. maTquer tlmtes les pièces de coton· 
vie. *** nades, tous les paquets de produits 

Le 2 juin e.ut lieu le de!Uième en- Les explications données par Vi- alimentaires de la formule cMade in 

Le souvenir du passage au Laire Le Balc!gh a posé au Recteur <te 
de Mr. Churchül d'Ulle part et la l'Azhar /a question suivante: 
visite de Mr. W~ndell Wilkie de l'au· Cossidéré sous un :.ngle reh· 
Ire alimente les .articles de ./a press.e gieux et sanitaire, lJ.Uel est Je point 
Le Mokattam dit pourquoi Mr. W1l- de, vue de l'islam au sujet de la dé­
k~e visite l'Egypte tl le Proche--()- ce~ce .vestimentaire, cette question 
r1ent: qu' p~eoccupe les milieux législatifs 

.Mr. Wilkie a décl·Aré: <J'attends a· el sociaux h 
vec Impatience d~ visiter !'l?,gypte et 
Jp_s aut res Etals du ~lfoyen-ürienl, a­
fin d'échanger des vues avec ·eur 
peuple dans IP,s ·,rqblè:mes qm se 
rapportent au but auquel nous tell 
' lons tous. 

Par ail!P.urs, Mr. Wilkie a ajouté : 
dl est temp5 1ue nous connaissiO"S 
mieux ces pays. JP. me rendrai comp­
te de leur état par moi-même afm 
qu'à mon retour en Amérique je puis-­
se entretenir mes C(t]1]patriotes dt-S 
a~pirations de œs peupiC'> et de ce 
qu'ils attendent de t'après-guerre.• 

Mr. Wilkie s'intéresse beaucoup à 
ce qu'on appelle la construction de 
l'après-guP.rre, c'est à dire ce qu'li 
faut faire pour rendre au monde sn 
sûreté, sa sécurité et sa prospérité. 

L'année dernière, Mr. Wilkie a viii­
té la Grande-Bretagne. D a été vive­
lllP,nt impressionné par la force mo­
rale du peuple. n s'était mis alors 
en contact avec Mr. Churchill et ll.'s 
hommes d'Etat ang1ais pour étudier 
avec eux les buts que la Crande-Brr.­
tagne poursuit par celte guerre et 
comment le peup!P, anglais envisa:!e 
le monde d'ap.·ès-guerre. r.'est le -,u­
jet qui l'intére.>se d'•me manière par­
ticulière. 

--------~--------
La guerre en Libye 

Le Recteu., a rép?ndu: 
- cSachez que l'Islam n'a pu 

prév~ pour l'homme un vêwment de­
Lermm6. Il n'a pas distingué entre 
les ulémas et la masse du peuple. Le 
phophète portait la tenue arabe con• 
n~ en son · temps. ll portait les tt• 
nues qui lui étaient offertes. Mats 
Il est interdit aux Musulmans de por­
ter les tenues l)articulières aux non· 
Musulmans comme les souta~s des 
prêt.J:es~ . 

•Tout ce que l'lolam a demandé 
aux. Mus~lmans c'est de l'Ouvrir ta 
parue qm se trouve entre la cein­
tur~ et le genou. Pour le- reste, on 
peut être nu si on le veut. 

En ce qui concerne la femme i'l•· 
laJ? n'a pas prévu de tenue.s dlter~ 
mmées. ll lui a demandé de couvrir 
:out son corps exception faite du 
V\Sage, ~es deux mains et des deux 
p1eds. D autre part, elle M doit pas 
montrer sa parure à d'autr~s persoc• 
nes qu'à son mari. Cette exigeanLe 
a pour effet d'améHorer l'état moral 
et soci&l. On pourrait en tirer des 
conclusions économtques parce qu.e 
la parure con~titue une prodigalité.! 

«Les Imams ne ~ont pas d'accord' 
au sujet de la découvP.rte du visa~ 
lorsque la séduction est appréhen­
dée. Certains trouvent que dans c:e 
cas le visage doit être voile. D'autres 

La ~evue Al Isnein prévoit une a- trouv'lnt qu'il n'y a pas lieu de le 
nzmatzon immtnente: faire, quitte à ce que les hommes dê-

L'acealmie au Désert ne se prolon- tot~rnen~ leurs regards. Ce qui e5t 
gera pas. Des mesures ont été prise; ohhgatOire sur la base du versP.t cOi­
pour une campagne qui se dérouJ., tes aux Croyants de baisser leurs re· 
rait les jours prochains. LP. climat gards~. 
au Désert n'est pas beau ces .iours-ci Et l Ch 'kh El JI h · 
m.a!s !1 est favorable aux opérations clure/ et aTag 1 de con-
mJht&lres. 

Les dépêches o-nt annonce que IPs cil ~st regrP.t!abl!! que les Musul• 
sections motorisées ai!P.mandes ont mans 1mitent d. autres. peuples d~ns 
lité renforcées. Les régiments b!:il· !~\1r tenue vesllme,ntaJre ~~ en. b1P11 
dés ont eu le loisir de se reposer d autres chos~s. S Ils avai?Dt Imi. e 
d'une manière qui P.ncou•agerait le l.es ~ol!-nes act1ons ça va bZP.n. ~a1s 
Général Rommel à tenter l'offensive Ils Imiten.t plutôt les choses def~~~ 
nlros que Jes >\]Jiés ont pris tOUt~; tueuses. S~ la sa~vpgarde des bonnes 
les mesures n~ces,aJres nour y pa moeurs fait parhe du prOg!·amtnP. de 
rer. · n'importe quelle nation y comprl~ 

Des renforts britanniques l't amé- les nations musulmanes, il n'y a pa.!! 
ricains sont arrivés en Egypte. D'au- de doute qu'il serait préférable oe 
tres parviennent cb~qUP. jour en LY· mettr~ un !P.J"Ille à la question vesu~ 
bie. Mr. Churchill a vu et apprécié menta1rp~. 
les préparatifs au Desert. La tenue de soirét 

cerclement de Bir Ilacheim; deux of· chv sont, autant que l'on peut en u.s.A.>, travam qui fut plus com­
ficiers italiens s'avancèrent dans· une juger, asse·z suspectes. Vichy, dit pliqué et plus long qu'on ne Je croi­
automobile qui arborait le drapeau u'avoir jamais retenu un navire de rait. Cependant Washington estima 
blanc. Le général Koenig sortit de la Croix-Rouge. Néanmoins, dit-il qu'il fallait le faire. Les belles caucasiennes sa tente pour les recevoir. li leur ré· A propos de lo tenue ve&timentaz· 
pondit qu'il remerciait le général ~========~ --===,..~===============- En marge de la g!lerre du caucase, re, le Sphinx écrit: 
Rommel, mais qu'il refusait de capi- - · .,.. . tuler. Les par.Lementaires italiens ne la même revue relève: A. travers certains exP.mplaires de 
purent s 'empêcher d'exprimer leur l LES · U est curieux de 11oter que parmi l'Egyptian Gazette nous avons 1u 
admiration: uVous êtes de grands CONSEQUENCES DE L'ENTREE les forces russes llu Caucase il y -. dans l'annonce d't•ne fête de charité 
so!dats!n dirent-ils . Le jour suivant, trois régiments entif>rem~>nt compo- 'JUe ela tenue de soirée P.St ob!igato!· 
Rommel envoya un .ullimatum signé sés de femmes: les officiers, les co·n· re:.. A Londr<!S cette phrase aurait 
d~ sa main:_ il demandait la redditiOn mandants, les pilotes des avione et été publiée sous la forme négattve, 
upour éviter d'inutiles effusions de EN GUERRE DU BRESil lPR conductPurs d'engin,; motorisés la tenu~ de s01rée étant considérée 
sangn. Les batterie~ françaises lui sont tous des femmts. comme superflue. 

t'épandirent. L'c Egyp(ian (}cuett• -. ürit d rs 
Le jour suivant, pour la troisième L d <· - • ' )' d b . d L'essentiel propos: 

fois, un o!ficier allemand se présen. e commau ant J.l'p ..,...verski, spe- po Itique e on voisma~ mais 'u-
ta. Lassé, sans doute, par toutes ces cialiste aéronautique. dit quP. l'on ne importance milit~~ire en vue de la A prvpos de. la g:..erre en Ruslf;l, Nous sommes heureux que T:1e 
demandes, le général Koerug refusa ne !!eut surestimer les co.tséql!ences victoire 13! de la sécur·ité de l'Améri· le Dostour tcrit: Rambler ait dans la revDP. du Sphinx 
de le recevoir. «Qu 'il aille au diableu, de 1 entrée en guerre du Brésil. que du sud après la victoire. Le.s Russes co•uervent toujour·• attiré l'attention sur cette question. 
se serait·il écrié. Ce mol, qui n'a pas Il compan• :-lata! d Pernanbouc à Le comma.ndant GeorŒ~ Fielding l'lurs force-s, leurs ai·mem.-nts et Je•!r Pour Ie.s militaires en uniforme te 
été conflrmé

1 
c'est peut-être la Lé· S 1 D d -1L •. 1 El. d 1 ~ . ,__ matériel. Ils sont parfai~ement e'l respect de l'étiqu~>tte ne J1résente 

geode qui s 'msin.ue dans l'Histoire, l' uetz le ~uxd. ar adne "lS pt arcde qu' s AlOI!. on_t _on itdpartouttlavec Intc- mc~ure de faire vir·.-r la situation a pas beaucoup de di!'érence, mais tes 
comme elle le fait quand l'Histoire son es ,ar 1ens ~ rou es e corn: r"t e.s critiques e ques ons nava- civils lrouvent cette tenue i!!utile ..,t 
est très belle. merce en .Atlnnhque sud . De SevP.rskl les, voit dans la déciHrHtion de gtl.~>r- leurfavatntage. D'hautreà P1,art, les. Rhu;v- <lure avec l'austérité de la guerre ac• 

. , . . est ccrtatn que les nations unies re du Brésil J'occasion de mettre fin ses on payP.r c er ennemi c 'l· fuelle. 
Ce qua été la retraJL~ de .Bir Ha- commanderont de Natal e;,s commti- lt la rampa~ne des ~ous-marn,· s naz1·s 'JUe pouce de terraiu. Ce qui fait que Q 11 

1 d t t dans - • " !' 11 d ue ~ en est la r1ison ? Est-ce 
c Ielffi, pen ll;D une nui nmre. ni cations et que les pavs a"Xistes le que les convois et le.~ mesures d" sé- avance a eman <' ue compense •>"" 
l étrmt chenun tracé pur. les sapeurs feront cl~ Dakar·. Il en .profite inci- curité prises a. u large de la co· te Il• les lourds sacrifie~ ~ qu 'elle coùte. Pf.arce que nous ne ~ommes pas suf· 
a u rru!Jeu du champ de mmes eunem1 1samment en contact avec la guerre 

' flemment pour demandPr que '- Bré- méricaine ont fait .mPner plus au st1a., b' nous n 'en connattrons que plus tard .1 • . . rr· -. "'· , - ~ ou 1eu parce que ,es formP,s const>r-
1 . déta'Js !Je acteurs de ce drame Sl reuss1se a "~' su 1re Industrie. lc- Les bases et la marine brésilienne L } vatrices de l'habil!ement meurent 
~~rieux' nous ~n on1 conté des frag· n;en.t en ayant ses, proprt>S ""'nes aideront à mener ce point à bonnt> es oyers· difficilemrnt dans ce pays ... Nou.s 
menls' bl·en qu·1·1s soJ·ent avare~ de d avralron. fin. Si les sous-marius sont contraints préféron 1 -' . 1· • ~ d' b Dans I'AMam un rédac,eur alti~ . 5 a seconUP- exp !Catton. n 
Paroles. • . cL:t . pa.· rtic l.a plus '- l'~>St du s1·e-· a andonn~r ~œ merveilleux ter- V a eu beau co d'é •• ré " - · ! h l'attention sur fis loyers agrtcotes up mo ... on ceru· 

lis n 'aiment pa.s bea.ucoup pader sri, dit-Ii, dOlt êt~e aussi vi~ _q:Je ra,n ce c a se .. , c'en est fini de la qui n'ont pas été l'objet d'une ma,·o- :nent Jorsf)ue des fonctionnaires ou 
et surtout d'eux-mêmes: le vrai béro possrble. t:ansforme~ en buse aerien· menace sous-marine. Gouvernement ont demandé à se ne atlSSl tnnxp gn~b! q 1 i'- rution à l'instar des loyers des un- rendr·p au 'biJreau en short av"'" une 
St: reconna!t à ceci qu'il ignore qu 'il . . ' u ·• e ue es -"'..S 111. William Philip Simm, voit l'in· meubles: h . "" 
est un héros. Ce qu'il a fait lui parait ~r,tanmques, smon plus..: Pmsqu'Ii fluence qu'aura l'aclion brésillenne c emJse à col rabt. ttU. L:.t majorotè 
tout naturel. n n'aurait pu agir. au- n Y a p~s de. forte1·esse aén.enne ~rai- s~r les républiqllP..s soeurs. L'Argen- ll n'y a pas de duuw que les Au- des ~1inistres ont refusé J'autor.sa-
trcment. Et pms, les mots dm vent ment 1mpr enable à moms d être Il! ne semble eu traînée dans l'orbite torités ne manqueront pas d'établir tion. 
leur sembler inutiles. dépourvus de complètem~nt Jnd~pl.'ndanle ~ av~c tl~ la ~uene par suzte du développe- ·les bases équitables pour réglelll:en- Nous avons eu aussi des député~ South of Karanga avec Charles 

B1cldord et James Craig et Go 
West avec les Marx Bros. 

ROY. - Tél. 24424. - Mail Train 
avec Gordon Harker et «Margie» 
avec Nan Grey et Misha Auer. 

~a propre mdustr1e aéronauuque P.! ment mdnstriP.I dn Bi-ésil. car l'Ar- ter les rappol'ts entre des mj)hers essayant de dicter une de.s · mode! r------#,., __ ...,.,. _________ ,.,~~~~ ses propres m?yens de_ ravltarlre- gentine qui se considère comme la de propriétair~ ~t des rlrzaine~ de féminin~s. ~ qui suggère un retour 
me-n.t - on doit re.:onna1~re la ne- première nation dtt l'Amérique du rnilhers de locataires en provtnce. Il un état d esprit conservateur au 
cessité de donrH'': 'lU Bré~1! !~s mo· sud réalisera que le Brésil avec la L<ls mobiles qui ont inspiré l'ordon- sujet de l'habillem~"lt. 

REX. - Tél. 22203. - Sky Murder · 
avec Walter Pidgeon et Winners 
o-f the West. 
STRAND. - Tél. 22322. - The 
Mayor of 44th Street avec Geor­
ge Murphy et Ann Shirley. 

Thés dansants Music-hall 
CARLTON HALL - Thé et dtner 

dansants. Spectacles d'attrac-
tions. 

EXCELSJOR D'ETE. Dancing 
Music Hall 

SUMMER PALACE HOTEL. -
Jeudi, Samedi et Dimanche: Tb~ 
Dansant; Dimanche .-à 11 h. 30: 
Concert Cajo. 

CASINO CHATBY. - Re!<taurRnt, 
Grill Room. Music.Hal!. l>"" ... g . 

PATINAGE 
TH~ LUNA PARK SKATINlt. 

Patins, belle musique, daJ\Re, .!le. 

lttllllll ...... llllllllllll I!.!Jhrt 

BRIDGE 
111 1 Il 11111 Il 111111111 Ill 11 Ill 1111 Ill 11111 1111111111 

orésenté 
par MANLBRY 

Epuisement des couleurs 
Lorsque le demandeur possède assez 

d'atouts au Mort pour que, une fois 
les atouts adverses épu1sés, 11 reste en­
core au moins un atout au Mort, 1! 
peut profiler de cotte situation pour 
ro~ cer l'adversain: a attaquer un~ cou­
leur Pour cela tl épuise les deux au­
tres couleurs dan& ses dex mains, don­
nant la main à l'un des adversaires à 
la dernière levée d'une de ces cou­
J~urs. 

La maro qui HUit nous en fournit un 
\.:Xt)J"''Qje; 

Ou ost 

Norcl 

+ R 6 4 2 
• v 6 a 
• AR 6 2 
.t. 10 a 

liJBl 

. SOCIETE A ONYME 
DES PRESSES li8RES 

EGYPTif.NNES 
1+ D 10 7 

\
• 7 4 

4(1> A 9 8 
• 52 

6, Bue Chèrtf I'Kcba 

,., 1~1" ..... l'ltt • 
o\lt"l.H I U,rlt-

f.1JthJI"i~UwUI r1t 6'rt"·"-'~lJf' 
tlu~ rtu l~• k.hl'<ll\lt-

• v 10 9 7 
"'RDV o 

+ D 8 4 
oto98642 

Sud 

+v 53 
• AR D 10 9 8 
• 6 3 
otoA7 

Sud joue 4 Coeurs. Ouest attaque du 
Ror de n·"fJe. SUd volt qu'Il est assu­
rp de taire 6 atoutd. 2 Caneaux et 1 
Trèfl e LA d lxlèm~ levée a~ peut étre 

de faire all.ll.quer Pique par l'un des 
adversaires. Le moyen d'y parvenir es.t 
d'épuiser tes deux autres couleurs 
dans les deux ma•na, laissant un atou~ 
au Mort et d~ placer alors la Main 
chez Ouest à la levée épuise ja 2ème 
couleur. Pour y arriver, Sud commen­
ce par epuiser ie8 Carreaux en cou­
pant Cl<ux Carreaux du Mort de .a 
main; 11 JOUe ensuite deux coups d'atout 
puis J~ 10 de 'l'r·è!l~s: J'adversaire qui 
prendrB la main q"•a forcé de jouer 
Pique pour ne pas d< Ln er à Sud cou­
J.oe 8 t oétausse 

Comment JOuerrez-vous l 

Ouest 

+952 
• 10 5 

MAIN No 30 

Nord 

<!>A76 
• 7 6 2 
.AD764 
,. 10 8 

+RD V 3 

"' &8 s • 10 9 8 3 
of. RD V 4 

• R 
... 9 8 7 52 

Sud 

+ 10 8 4 
.ARDVt 
• v 52 
6 A 6 

.8 Wl f· t ( ~81 pl Pit ~ ret'fl • tt"(Ju .. •ép que dan ... l eb Piques. s ·u att.a· Su d 
1 0~1 ~~ E 1 

vo1 ~ e no U\ t"rtll '- l lt- 111 :-- •x vur qul c~ tt<. cuul~u r et t rou ve l'Ab de Il • 
1» ''"' "' " LI ~ r,..., >llr .. l.uul,..~ Prqup ch<· < f:. M et 1• Dame c he~ Ouest, 2 .. paso~ 2 • passe 
1 r A "' passe 3 .. passe 
, • ' . .' 1 t'li 1 ,.. "r-u •.1t' thl u nco tera auc une levée a Piq ue. Ma tB 4 • """ 

IHrtJ , pres~ll)ll· ""'#!U~lliHge et dl • • ce gont les adversaire• 'lUI jouent 1 pas•a pao•e paose 
pedllr<m de cotou. dans le& Piques Sud est aso u•é de tai· Ouest attaque du Roi (la Trèfle. 

ltlllllllllll!llllll//ll ;tlllllll/llr.tlllllllllllllllllllre une lev~~ à cette. couJ~u•. Comment faut-Il jouer cette main 
Le but a attelnd1 e doit do no être ~elon vous? 

yens de ~e suffir'3 à lm-même. Et coopération milltair~ et économique nnnce militaire relative aux immeu- II y a aussi nn o~çon quant à Ja 
l ?".ne .doit pe1·mettre à aucune con- des Etats-Unis est peut-être capable bles justifierait !'int~rvuntion rle servitude de l'homme à la tenue de 
Sl~e;au?n comm('rcJa!P, actuelle ou de prendre les devants. Et son assis- l'Etat pour les lo.vers ùe terrain. soirbJ. Sans l'.ba.bit f n'y aurait point 
futu1 e d al>pnrter nn seul JOur de re- lance, en conformité avec les sugg~>s- D'autrP- part, la pression des pro· d'excuses pour justifier la eoquetteri~ 
tard . au dev7Ioppeonent inrlnstdel du tions de Severski, 66 maqifeste~a priétaires sur les locataire de leurs des ro.bes du soir. Les femmes sem­
Brésil. Ce n est pas une quest~on d~ plus tard. · terrains est bllaucoup plus forte. blent oublier qu'<)]les ont plu., <le 

Pour les immeubles les locataire& confort et de bien~tre dans Ieur.s 
!JP-liVent avoir reconrs à la justice atours. La théorie su terme de la~ 
mais la plupart de~ cultivateurs sont qtlflle les f~>mmes sont largement res~ 
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!DISPENSAIRE DE MINET EL BASSAL 
APPEL AUX DONATEURS 

l-t: IJispenS<J ~e dr ~llnet-el-Bassal a été, ainsi q1..'tl e&t sans d'-':l· 
te à uot,e con.•ots.~ance ouvert le ter juin 1940 pour le soin gratuit 
d~s ouunera et •urs frmrl/les l't des pauvres dana la tglon de Mine•-
1!.1-IJa.~sot, à Ale~·tmtlrre. 

U~ nOmbreu.t OIIIJoljprs JI .•Ont f>qOlfmen/ l>enu. de dlffÜen/s 
quartre·rs a. /a r·.Ue eu l{uete d~ .,oins médicaux. 

~e nombre ue trw•udes .<v y nés du Dispensaire durant tes deux 
dermeres annél'a s'es. ei6Vé d 121.169 d'or} une moqt_nne de 243 par 
;our. 

~ont 'sorgné$ au Ur•pensa,n, tes cos de matadie; •nten1es, de chr 
rurg1o . rie qiJn•'• ·ologre, dt cnirurgie dentai'Te, de 111alc!dies aes en· 
{anis el oplaa/.nogre. 

Il est .o re mur qurr qu'en l'fln née 1941 . il n'o pas été sollicité !Il' 
souscr,ptrons. vu que nuu., nO'•' sommes astreints au solde en caJASil 
existant d ta fil> de ''année precédf nte el aux donaiions prés entees 
dans le ~ourant .de l'unote, dont L./3. t.ooo (je Aft·. o'wald J. Finney 
et L.E. 200 de ,a Mulll(•rpalde. ·T·'ri(' ll/ de$ .Jépe11se, ., 111 t'< 
recettes s ' ~ .ç/ é/.'ul en J'année ·corr{ée à L.E. ?:lB,.~vU mfms, exc,_ 
dP:zt qui a •' Il Pt,~ couuert, éla•rt donnée l'e:r:isteuce en caisse de L./5. 
1.678,97~ mtm., portée (J la réserve (!Pnérale le Sl Uüembre 19~0. 
~our {mrp •u, P 'lllr ri~ fll'IISfs d~ l'aoné• 1942 et reconstiwer ta r~­
serve lnrlt .<prns"ote aa.r évenlunlrles te Ui.~pensaire u besoin de 1,.1-:. 
"000. 

c.:'t.•l p;mrq.ro-1 le ur.<pt>nsn, re s'ad , esse à uOtN' générosité nt 
doutant pt•rnt d~ l'an uer/ Ql<e vvns réserve.,ez à . vn appel en' 0uz 
~t· lrouant rme port d ~ VOh libtr·alités coutumières 7fm qu'il puisse 
tonlrnur, t.J srr•'H'e dr soins ""a/ml aux ouvrters .:1 d lclur~ (ami/.. 
les. sph·tnlemen' en t·es moment.< di{/tciles où ils sont Ill pro1e de 
ln cherté rie vr, ct 01\ il> ressert!Pnt plus amèrement le• effets ds w 
mMI're. 

Norr.~ rwion~ dom· nos g4n-'rru r rl"n•rlpurs d'adnsser 1eurs sQ•tS· 
a•f'' '"'!·• à lf r . 1/nhnm•rl A,min CI!Phnyeb Rey, Dirlldeur de la Ban· 
qrre .litS • tl AleL· .. nd rtt el lri!•Orter dr.. DiJrpensaire de Minet-Bl 
nas.•al. 

du Du pensawe de hlinet-8L..Bassal, 
AflMBD KAMI!.L PACHA. 

Le Président du Comité Exécutif 1 
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pauvres et ignorants. Cette pauvrE- ponsables semblent être nées du fait 
té et cette ignorance les em~êchent qu'en Angleterre la plupart detr fern­
ct~ traiter sur un pied d'égalité avec m'35 de la ieune génération sont ou 
les propriétaires. Aussi sont-ils obli· en uniforme ou trop occnpées pour 
gés de plier à des conditions souvent faire attention au caractère impec· 
.-igoureuses. cable de 111 tenue masculine. 

La -politique 
Le Wafd el Masri commente enco­

re une fois les discours prononcés 
à l'occasion de la , èle de l'lndépen­

, riance: 

Nous sommes heur eux de voir que 
Sir }.Jiles Lampson. Pré~ident des 
négociatP.tns britanniques du Traité 
représente encore -son pnys aupres 
cie la Cour d'Egypte Sir Miles Lamp­
son a été un des m~>illeurs traits d'u­
nion qui ait mis en évidence !P..s réa· 
lités de la sit'Jatin 1 en attirant là­
dessus l'attention de son Gouverne­
ment. 
. La Grande·Breta~nP. a pu voir ain­

SI les choses comme elles sont. 
apprécier I'Egypte et reconnaïtre ses 
droits. Ce qui a été possibil3 grA~e 
à la fidélité avec laquelle le leader 
égyptien, .ahas Pacha, a sauvegardé 
le patrimOine qui lui était confié. 

Poléo..:ques 
Par a.t leurs, dans le mème '"'" 1wl 

Mire. Jbrahi.m ·El U.;uby ct'1tlque en· 
core une {OIS MakTam Ebeui Pacha: 

Tout parlementaire a Je• droit de 
poser des questions et d~s interpP..l­
lations. Mais il y 11 des règles qm 
doivent être respectees. Nous ne 
~ommP.s pas en pleiue anarchie. Les 
lllrtsc-onsultes et le~ professeurs de 
Droit CÇlnstitudonne! ont proclame~ 
la nécessité d'user des question et 
des interpellationll pour s'informer, 
pour connaître la réalité et non 
pour illustrer ~~ manoeuv~s. 

PETITES ANNONCES 
833. - A VENDRE CHAUDIERE 

horizontale à vapeur ~cornish» fa­
brication Spurr Inmsn & Co. Ltd. 
Wakefield 100 HP., Lon~eur 20' 
diam. 6'. Foyer exoentriCfUe 3' J" 
par 2' 7" accouplée à machine è va­
peur horizontale uPicquet-Lyon~ 80 
HP. Le tour en bon état, fonction­
nant actueJI.ement. Ecrire à nCHAU­
DlF.RE:o B.P. SU, Alexandrie. 

COMMENT LES FEMMES· 
ATTIRENT LES HOMMES : 

IT LES HOMMES 
le Respect d'autres Hommes 

St •otre fola ne d6Yersa paa chaque jour" 
do Ut.re de bile dans l'Jot.astJn, YOI allmenll 
•• déoompoaent; cette put.r6f•ctJoo r~pe.nd 
lei toxine• dana tout votre organlame. Vou• 
a•ez la Jana-ue ebara'•· le teint Jaune, des 
.boutona au visage, lea yeux morta, mau•ais• 
baleine, m-uvaise bouche ; doa gaz Youa 
ionfteot. YOD& ave1 dee vertiaea, dtt maux 
de têl.e. Voua deveDez laid, wroa-noD', amer. 
abatla. Toat Je monde Yous fUit. 1 

Lea laxatif& ne autflaent paa, e.ar Ua ne 
d~g1111:ent que la tin do l' lntNLin, ID&II 
o',Hmtnent pas lea toxlnea. ' 

Sont le libre lcoulomont de bile éllmlnon 
t .. toxln•• de Yotre tnt alln. lAa Petite• 
Pilul81 Carterlt vég,tales, doacu, font 
ooulor la bile. PU do calomel dana Cartan. 
RJen que du extraltl v4!a,taux, ft na et doux. 
Pour retrooYer -...otr. cbara:t• per~onnel 
pronu 1" Pet! ru Plloltl Cartert poor . 1• 
. Vole, talon loa LIIAU:.w:U..U.._ .l'ri.l< lU:..~ 



j(C(O)lDJJRl-VIE soc IALEI l NOS '·DERNIÈRES NOUVELLES LOCALES l 
La Cour 

Cabinet du Grand Chambellan, le 
rrrnancbe 30 aoüt 1942. 
·s M<>jesté le Ro· a char@"é Iama.ll 

re:v-:nour bey premier cbambellan d'ae­
c!l'<ter à la ,;,ossa d" requii!"U célébrée 
i'QU~ 1s repo; ;~ l'Ame 1e reu &.A.R, 
., duc de Kent à 1, Cathédrale anglai 

Le Ministre de l'Hygiène APRES UN V-IOLENT DEBAT 

publiquei 1 QUAND LE GENERA.l 
SE le Dr Abdel Wabed el Wek!l LA CHAMBRE INVALIDE _LE MANDAT ALEXANDER bey, mbtistre de l'Hygiène, s'est t'êndu 

=~=~ ~ t ~:::: ddeu ~!~~~~~h~:é a;; DES DEPUTES . KASSEM GOUDA 1 .· OCEOSMMTRAONUOPAEITS choisir le personnel enseignant de I'U· 
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nJveraité Farouk 1er d'Alexandrie. 

,::;~":r;,~:~~~:,;.; ~:;;; L~ Dire~ear d~:~:=~~ EJ GALAL EL DJNE EL HAMAMSI L• n~;~~~~!~!E! '''"" 
blè Cheikh Aly Merouan, sénateur; Mr LA séance de la Cb&lnbre 'd'hier soir Le Président donne alors la parole Alexander à la tête des troupes bri-
Moha.med Èakri, directeur de l'Imprl- ne comportait que dea questions se- à l'honorable Mak.ram Ebeld pacha. tanniques dans le Moyen-Orient a été 
merle Nationale; Ka.mel Sedky pacha, Nous avons annoncé que le Conseil con<\&lrea. Cepe~dant les d~_bats revê- L'orateur est opposé à l'avis de la comme on sait, accueillie à Berlin, 
mlnl~tre des finances; San! el Lakka- des ministres a approuvé la demande tlrènt un caractère partJcuherement a.- Commission. n estime que Ja décision avec une grande réserve. Bien que 
ni bey, vice-président et AJy Ismall du mlralal Morcoa Fahmy bey, dirac- nlmé et turent même très violents de Ja Chambre à ·la force d'un juge- IP. général Alexander, nOUq annoncent 
bey dlrectet:r général de la Cour des teur du ServiCe de I'Ident!U. judiciaire quand tut ouverte la discusalon con- ment. Il s'appuie pour cela sur Je te:o:- I.e~ dépêches ait comm'andé en 1918/10 
Compte., pour Je remercier à l'occasion d fair., valoir ses droits à la retraite, cernant la validité du mandat de l'bon. te français de l'article B5 de la Cons. des troupes allemandes, il est consi­
de jeur npmlnatlon . à çes postee; Hus- e~ caJcu!ant o.a pension sur la ba.ee des Ahmed Kassem Gouda, ancien rédac.. tltutlon qui dispose: «Chacune dea déré par la presse ber li oise ·comme 
sein Fahmy bey sous secrétaire d'Etat traitements de lewa • teur en chef du cWatd el Masri•, et deux Chambres est seule compétente un «diplomate,, sans plus. . 
au ministère de l'Approvisionnement, Par arrêté du mlnlatre de l'Intérieur de l'hon. Gaia! el Dine el Hamarnsi, pour juger de la validité du mandat de L'histoire est curieuse et ménte 
Mohamed Cbarara pacha. sous-secré. la décision du Conseil des rnlnil<tres est La Chambre avait déjà vaUdé ces é- ses propres membres ... • Pour tu!, ce d 'être contée. 
tàlre d'Etat aUx Affaires étrangères et entrée en vigueur depuia le ~5 aoüt Jections. Aussi le débat roula-t-il en terme: «juger. suffit pour donner à la Quand l'armistice fut signé et la 
Mohamed Sabry Abou Alam pacha, mJ. écoulé. majeure partie aur la question de sa- décision de la Chambre la torce d'un répubJiq,ue lettone créée, le général 
nlstre de la Justice. D'autre part, l'administration com· voir •1· la déclalon de la Chambre a jugement Ensu·te il nose longue- Alexander fut nommé pour faire par-

• • 
1 

' ex,. t1'e d'une m1'ss1'on milJ·taire à Riga. pétante vient de soumettre au minis- la force d'un jugement et se trouve ment sa théorie au point de vue cons-
• e Ministre de:i finances tre de l'Intérieur une note relative à la donc sans appel ou al l'on a à la ré- tltutlonnel qui est contraire à celui eX:. Tl se trouvait alors, (déjà) une mi-
.. nomination d'un offleier ayant ~rade e:o:aminer et l'Infirmer. primé par la Comisslon des Questions norité allemande là-bas qui avait for-

S.)!:. Ke.me! Sedky pacha ministre des de mira.lal· au post~ de directeur du A l'ouverture des débats, le Prés!- Constitutionnelles. Pendant près de 2 mé un corps-franc fort bien consti-
flnanees a reçu dans la matinée d'hier Servlee d~> l'Identité judiciaire. dent annonce qu'U a reçu de l'hon. Os- heures Mal:ram Ebeld pacha dévelop.. tué. On demanda au général de bien 
plusieuno hauts tonctlonnaJres, pour c- man Ham&d une demande en Invalida- pe eon point de vue. n A discuté lon- vouloir le commander. C'est ainsi 
:o:amlnor avec eu:o: diverses questions Paroisse St. Anto!ne tlon du mandat de l'bon. Gaia! el Dlne guement Jes documents présentés à la que le général Alexander, officier su-
urgentes. ' el Hamam•i, pour la question de l'â- Commission qui veulent établir que périeur de Sa Majeslé Britannique se 

A ·l beure de l'après-midi il a prés!- de Padoue (Bacos) ge. l'honorable Kassem Gouda ne remplis- mit à la tête de troupes germamques. 
dé )a réunion du comité du coton eom· Le Président estime que la question salt pas la condition de J'âge. -
posé de Amin Osman pacha président Teudl, 3, Heure Sainte de Répare.- est )iée à la décision que la. Cb&lnbre LA SESSION 

MM " rt de •- Co ill- L'TNVALIDATION de la Cour des Comptes et de . tJon, de e heure, à 7 heures p.m. prendra sur le rappo ... mm PARLEMENTAIRE 
Empson et Johnson. T . sermon sera prononcé par le R.P. sion des questions constltutlonnelies et 

R ' ....., t t dl 1 En fln de discussion, la décision est entree Taussen, aum*ni- de N.D. de Sion. est d'avis d'ajourner cee acuss on SERA CLOSE 
" v ~. d .. mise aux volx. L'Assemblée vote en Vendredi 4, à 7 heures 30, Messe jusqu'à réception' u rappon. 

• faveur de l'invalidation du mandat des PAR UNE DECLARATION Le Dr Mahmoud AZml, SOUs dlrec. tidse avec cantiques à l'Intention des DEMANDE D'A.JOURNI~MEJ\T député~ Kassem Gouda et Gala! el Dl-
teur du service des Impôts vient d'ar· A.6MJ<.!es de l'Apostolat de la Prière et L'bon. Flkri Abaza pre~d la parole ne el Hamamsl. La séanoe prit fin à 1 SUR' LA RI:'COLTE 
river au Caire avec Mme Azml, ren- de la Garde .i'Honneur. pour demander l'ajournement des dis- beure du matin. ,.t:. 
trant du Liban où tl avait p84sé son Tous lea paroissiens et amie du S. cueslons, la question exigeant une étu· COTQNNJERE 

Coeur sont cordialement Invitée. de minutieuse Il s'étonne d'autre part ~----

co-=n=p=.========================= que le Président de la Commission des LE SENAT ADOPTE La Chambre des Dép.utés et le Sénat 
"= - questions constttuttonneJles qui est U se réuniront dans l'après-midi de de-

en même temps le président de la com- 1 N GRAND NOMBRE main afin de liquider les quelques af. 
mission de Vérlticatlon des pouvOirs DE PROJETS-LOIS !aires qui restent encore en suspens, 
dépose deux rapports contradictoires. et Rour en tendre S.E. Mousta~ha el 

Une longue discussion sur les ques- Na ~o pach~ qu1· fera une d 1 
La séance d'hier du Sénat a été par- '"' u c ara-

POUR LA FEMME 1 

Notre boîte aux lettres 
tlons eonst.itutlonnelles s'ensuit, à la· tion a suj'et dô la résolte co'o 'è 

tlculièrement chargée. Plusieurs lola u ~ ' nm re, , - quell'l preunent part les honorabl,es 0- • les délibérations à ce sujet étant ter-
volumes, Mettez ensuite un petit pan- mar Omar, Moham8d Koraa, Makram fl~ancieres et sociall's turent votées. minées. TI est possible que le tetnps 

MALHEUREUSE - Le déP>t seul 
a dicté eon geste. Ne lui en voulez 
pas puisque vous l'&me~. Ecrivez-lui 
pour Jul demander très termemen~ U· 
n ntrevue à aa prochaine permiss10n. 
v~: explication de vive volx s'impose. 

sernent autour du doigt. Ebeld pacha et Abmed Kassem Gouda. Lassemblée prit connaissance du dé- manque pour faire cette déclaration. 
PERPLEXE - L'argent... Je me La Chambre décide alors d'aborder cret roya) nommant sénateur Mr Ab- Dans ce cas, le Parlement se réunira 

demande ce que deviendra sa valeur unmédiatement la discussion du rap- del Rehlm Mohamed ~ehna bey, c~lul- de nouveau la semaine prochaine en 
exacte vous qui parlez d'épouser un port. ci prêta le serment d usage. au rnlll;u , une autre séance qui marquera la fin 
homme parce qu'Il est riche. Et. p.,n. LE RAPPORT des acclamations de ses collegues. de La session parlementaire. 
dant ce temps, vous fuyez cet hommt! Il est utile, afin de bien comprendre 

AIMER QUAND MEME - Surtout 
ne taite.s pas ça. Ce n'est pas à une 
femme de demander un homme eu 
mariage! Cependant, 11 n'y a là rien 
qui puisse vous taire perdre l'espoir. 
Soyez patiente. votre beure viendra 
peut-étre. 

qui vous aime sincèrement et qUI au. le tond des débats d'Indiquer sommai-

rait pu vou.s rendre heureuse. Donne&- rement Jes faits SUR UN AIR CONNU 
lui donc sa chance, Après l'achèvement des dernières é-

Si vow; avez peur de lutter vous n'ê· lectlons à Ja Chambre des députés, une .... 
tes pas une véritable cFemme. et je demande eo Invalidation· avait été pré- Nous recevons d'un lecteur les ré-

UN AMOUREUX DESESPERE -
Si votre cpettte.t se laisse enlever par 
votre meilleur amt c'est que vraiment 
elle ne tient pas à. vous. Alors, pour­
quoi tnsister? Ayez la dignité de vou.s 
retirer. Si ejle tient à vous elle vous 

me demande si vous saurez même être sentée contre l'élection de j'honorable flexions s1dvanles: 
une bonne mèr.,, Ahmed Kassem Gouda, député de la L'honorable député Korany Bey, 

CUISINIERE - 1) Oui, vous avez olrconscrlptplon de Bab el Chaarleh, dans une retentissante interpellation 
ralsoa, une mayonnaiae est bien aou- au Caire, demande basée sur le fait à la Chambre, avait demalldé ré­
vent ratée Vole! pour voue un truc ex- que le nouveau dépUté n'avait pas at. cenunent que la longueur des jupes 
cellent: mettez au fond d'un bol un teint l'âge de trente ans, exigé par des femmes soit calibrée léga[ement 
peu de Vttl&igre boulllant et renveraez la Constitution. pour sauvegarder les bonnes moeurs 
peu à peu, en battant très tortemeut Mais la Commission des Vérl!lca- qui, dit-il, sont dans un état de dis-
lA mayonnaise ratée. Vous arriverez tians des Pouvoirs avait émis l'avis solution avancé. 

reviendra. 
UN AGRONOME _; Vous 

remercié pour votre envoi 1 

ainsi à la crattre.pen... de rejeter cette demande. Et Il! Ja sé- Le.~ humoriste.s qui avaient la par-
ai.je déjà 2) Quana votre pla.t est trop salt ance du 21 JUillet 1942 la. Chambre a. tie belle. ramassèrent joyeusement 

mettez-y un morceau de sucre qui at- vaJt adopté les conclusions de la corn- cette ,l!ggestion et par la plume et ia 
ténuera la eatinJtè. S'li s'aglt a·un ra. mission et valide les pouvoirs de l'ho- caricature l'exploitèrent avec un ta· 
gout ajoutez des pommes de terre et norable déput6, lent et une mauvaise foi remru·qua-
ln peu d'eau. 01', à Ja séance du 20 août écoulé, bles. 

3) SI votre erême tourne faelle- l'honorable Abdel Hamid el Senoussi a Korani Bey se trouva avoir sur 
ment mettez-la d&na uue bOuteille, a- demandé à la Chambre de considérer à le dos !Çlllte une population oulre·e 
gitez-ls et elle deviendra 11888. nouveàu le Cil.\! de l'honorable Kassem par cet empêcheur de danser en 

Influencées par les romans à cou­
vertu!l'e jaune ou hynotisées par te 
désir d'imiter des stars fameuses. 
nos ieunes filles cherchent â se 
donner un genre, une personnaWé 
à parailre de moins en moins natu~ 
relies. Surchargées de fards et de 
vêtemenls excrntriques elles ne peu­
vnt qu'êlre un bibelot de valeur 
Qu'on promène évicl('mment avec 
beaucoup de fierté mais auquel on 
n'ira pas jusqu'à consacrer Sli\ v1e. 
Ces personnes pourtant se marient. 
mais par Ja force des choses elles 
son! une rlamna1lon pour teur 
époux. Leur mode ae vie es! incom­
patible avec celle iranqn!llité du fo­
yer qui fait le vrai bonheur. Voilà 
un fait. 

JE M'El'<"'NUIE - Si j'avals comme 
vous le bonheur d'être Alexandrine et 
d'avoa· mes Journées libres Je me 
rais grisée de l'air marin et je me se. 
l'ai& baignée au moins une fois par 
jour. Peut-on s'ennuyer dans une vil• 
le aussi pleine de ressource8 sportives 
qu'Alexandrie? 

{) SI vous aviez mis quelques grains Goudà, taisant valoir que des faits rond. pgg une voix ne s'élev~ pour 
de sel aoua Je moule avant d'entour. nouveaux permettent de prouver que le reconnaître un bien fondé quelcon· - Il a exislé de tout !(;mps qe 
aer votre gôteau ce aemier n'aurait député e 1 question n'a pas encore at- que â 1'espril dans lequel avait élé bon.~ et •le mauvais eléments. 

BLASEE - Mais, ma obère petite, 
U y a miiJtalres et militaires et, som­
me tout, cejul-cl me parait tout à fait 
honnête en ne vous proposant pas le 
mariage dana 1ea circonstances oü Il 
ee trouve. S'Il vous dit qu'Il vous al• 
me - et vous le déclarez sincère -
pourquoi douter de son amour? Et 

.oas br1llè, teint J'âge de trente ans, puisqu'il est faite sa suggestion, Cflli, ponrtant, est _~lais les mauvais élénwnt;; n'ont 
MYRA - Versez un peu d'hÜÏie d'o- né en jaavier 1914. une admirable protestation contre Je jama 1s atteint ce degré de corrup· 

!ive dans un r~clplent, râpez-y un psu Le. Chambre a renvoyé cette deman- libéralisme exacerbr qui caractérise tlon. Au point qu'i l est devenu un 
de cire blanche. Chauttez et taltea de à la Commission des Questions l notJ·e siè-cle. problème de plus en plus compliqué 
ton<ire. Conservez ee PI'O<lUit que vous Constitutionnelles. Celle-ci, dans son . , . que de résou{) re celle fa mPuse cr1se 
Pa•serez sur vo• menDies vernis tou· rapport conclut que la Chambre bien Au risque d'etre traité tl arriérlste d 

• " • d t t ff 1 • u marla{!'e. tes les tois qu'Ils serout taeh~e d'eau. qu'avant validé les pouvoirs de l'uo ou e ar.n e p~r es memes pe,r-

. puisque vous l'aimez, que vous croyez 
eD lut, rien ne VOUs empêche d'&tten• 
dl-e. Peut. être la guerre finie se dé­
elarera.-t.il enfin puisque son Intention 
est de vow; revoir &Jars? Je ne crois 
·pas en un amour fait de calculs. On 
aime ou on n'aime pas et dans le pl'e­
mler cas on apprend ~ patienter et à 
attendre. 

li'rottez avec un Unge de tolle à la de ses membres, peut proc.éder à un son nes qu1 trou vere nt saugrenue 1 1- - Alors ... ? . 
fin. · nouveJ examen d sa décision s'li est 1 dée de Koranv bey, j'avoue qu'elle - Alors ~lesdemoJse_lles soyez plus 

N'. r.. - Vou8 pouvez lui ècrtre & prouvé que Ja coenditlon de l'â e ex!- comporle beaucoup de bon sens et 1 naturcll~s. ne vous o!11:ez yas ave.c 
~on ancienne adresse avec mention gée par la Constitution n'est P! rem- inrtique un louab'P effort, rn~! ex-, cette deconcerlante fa<·lltte . VaJo_rJ· 
ctalre eulvre• N'oubliez :P6fl de mettre plie. pr1mé peul-être, pour pallier a nos sez-vous. 1-letronH'Z voire nalurel ID­

votre noni et aaresee derrière l'enve- La Commission a adopté cette con- tnrpitndes. né de simpliciti> et de ctignité. Dé· 
sirez être nne Femme. une bonne é-loppe afin que la lettre vous soit re- clusion à l'unanimité d ses membres, IJ faut reconn~llre que l'idée de pouse et une bonne mère. cumme di-

tournée en cas ofl elle n'atteindrait molna un seul. l.a décence perd de p!us en plus du rait zette. -
pas son destinataire. LF.S DEB \TS t!'rrain. ~~ que la ~ignilié et ,la J>U- _ Korany Bey? . 

FIANCEE - Puisque votre !lancé L'hon. Kassem Gouda prend la pa- rieur qu1 caraclérJsèrent d autres _ J~ salue en lui un Protestataire. 
MENAGERE - Puisque vous vous 

coupez si facilement les doigts en é. 
plUchant vo8 légumes, lavez la eoupu. 
re avec de l'eau fortement salée et 
cautérisez avec de J'eau oxygénée à 12 

est mobilisé, vous pouvez lui trtcoter ro1e et déclare ironiquement que beau- âge.s sont presque unillatéralement · 
un PUll over ou lui envoyer un stylo, coup de députés auraient voulu être lournt'>es en ridicule par une généra· 
UD briquet, un porte-mine. Celui qui l'objet d'une telle accusation. tion débridée qui ne conçoit pas de 
lut fera plaisir. frein à ses passions. par une généra-

tiEl TI!J Cependant le rapport de la Col ti on où la femme est ht>auroup pins 
sion semble l'lnculpçr de fraude. Vac-. la concurrenle dl' l'homme que sa 
cll&ltlon est fausse, car, s 'il n'a pas compague. empiNant sur son !ra­
présenté les documents sur lesquels .1a va il er partageant ~es plaisi1·s dans Jo 8 0 URS E D E S V JI T r TT R s commission s'appuie, c'est parce qu'il pins néplorablle promiscuité . 

.1'"' - ne les possédait pas et qu'Ile se tro'U- _ Tl rau1 vivrr avec son siècle ... 
Alexandrie le ter Septembre 19/f2. 

FONDS D'ETAT: 
Dette Unifiée 4% 9090 (80) ...... 
Dette Privilégiée 3.1/2% 8000 8010 
Emprunt Cotonnier ... .. ......... . 
Tribut d'Egypte 3.1/2% ........... . 
B'ons du Trésor 4.1/2% (10075 ) ••• 

SOCIETES DE CREDIT: 
National Bank (EXC 3190) ...... •·· ··• .......... .. 
Crédit Foncier 3% l!J<11 1350 ................... .. 
Banque d'Athènes 54,5 55 54,5 53,5 5! 54,5 ........ . 
Land Bank 650 .·.. ... ... ••• ... .. ......... . 
Mortga.ge llank ............... 3:·6· 42 4.4 .. 4.6 .. 44 ... ·o··· 
Banque Misr 1020 30 32 36 38 40 ,. 

(1046~ 44 42 44 46 48 ...... 
SOCIETES INDUSTRIELLES: 

Alexanrlria Pressing R15 ....... .. 
Collon Ginners 95 .............. . 
Salt and Soda 4R3 80 79 81 82 81 84 
Port-Sai d Salt 2~3 65 ... ... ... ... 
Booded Warehouse.s 1250 46 50 64 
Filature Nationale 1586 82 84 811 90 88 92 ... 
Sté Financière et industrielle 1760 66 70 (74) 76 (70) 
Oilfieiids 320 19 20 . .. 
Sté ~fi sr Filature- 1450 44 46 52 54 

SOCIETES DES EAUX: 
Eanx du Caire Jouiss. 1326 

SOCIETES D'HOTELS: 
Egyptian Hotels 374 73 ........ . 

SOC! RTE~ FO~C:TERES: 
Wadi Kom Ombo 902 ..... . 
Béhtlra Priv. 490 ....... .... . 
Union Foncière P.F. ... .. . 
!J;~hb~ri Land Act. 334 30 .. . 
C:he•kh Fadl 694 95 ........ . 
A">onkir 143 .......... .. 
New F..!]vptian 163 64 ..... . 

SOCIETES 1~1\IOBILŒRES: 

· .... 

Hl>liopolis ... ... ... ... ... ... • .. 

..• 

... 

Héliopolis P.F. 22111 2200 2210 16 14 ..... . 
DPlla La nd 194 95 96 95 95,:l 96,5 9fl 96,5 ..... . 
Sidi Salt>m 161 60 .................... . 

SOI.IF.TES DE TRANSPORT ET CANAUX: 
nPIIR l.i)(hl 339 .............. . 
Tram• r1'-\IP'tl!lldrie Div . 1~14 12 20 .. . . .......... . 
i\ !1 "1nrlri11 •nd Ramleh Rlv 22R 29 28 27 26 27 28 
New !::;(. and Levant ~hipp. 232 
1Jniter1 E~. Nile 1066 56 66 ..... . 
An~lo.American Nile- .: . ........ . 
Menza! eh CanaiT 735 ........... . 
Menuleb Canal ~.F. 90 ........ . 

\ 

IIUI10 
8010 

1U400V. 
11410V. 

9110 
l!OOO 

10400 
9410 

valent en possession du ministre de _ Mais il ne faut pas perdre le 
I'Iq,structlon publique qui les gardait sens des valeurs. Je ne suis ni mi­
dans un but quelconque. ,;anths·ope ni miso~ne. mais dans 

10075A. 10050 

Le ministre de l'Instruction publique l'impnrleur manife~te de notre gé­
déclare que le fait est exact. Ayant 8~>' nPration, on ne prut qu'v voir le rlé­
prls que le député était en rapport a- .!'ir malsain nu'cllle éprouve à singer 
vec certains fonctlonualres de la Fa- certaines nat ions occi rlenta les répu­
eulté et dans la crainte que les docu· tées nour le libertin-age de leurs 

3198EXC 3230 
mente ne se perdent, il avait demandé moeurs. 
le dossier et l'avait gardé. Sans quoi, 
les documents n'auraient pas été r~ 1350 1360 

54,5 56 trouvéa. 
650 663 
4711EXC. 490 

L'bon. Kassem Gouda affirme qu'Il 
eet faux qu'Il soit né en 1914, étant 
donné qu'Il est de Il années plus ftgé 
que son frère et que ce dernier est oé 1()48 
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en 1912. 
D'autre part la décision de la Cham­

bre est comparable à celle de ls Cour 
Ce qui revient à dire qu'Il n'est plus 
possible d'y revenir. Ii cite à ce sujet 
l'opinion de jurisconsultes célèbres et 
cellv de S.E le Dr Ahmed Maher pacha, 

L'hon. Omar Omar s'oppose à cette 
Interprétation et dans un long exposé, 
explique jes dispositions de la Conat!. 
tution et cite divers cas similaires dans 
les pays étrangeTs. 

L'hon. Fikrl Abaza répond assez lon­
guement à l'orateur précédent. 

Puis, les honorables Moha med Kor­
l'a&, Ibrahim Bayouml et Moawad El 
SM; prennent la paroJe pour appuyer 
le point de VUe de la commission. Ce 
dernier relève qu'en admettant même 
que la Chambre ait rendu une décision 
af11Dt la torce d'Un jugem1ent, mais que 
ce jugement contienne une infraction 
à la CJnatltution peut-on persister 
dans cette Infraction sans 1s rectifier? 
Non, car ce aerait violer la Constitu­
tion. 

LA Clli\MBRE HEFlJSE 
LE Rt:NVOI DE LA IIIS4 .USSION 

1350 Le Président propose alors à ta 
234 Chambre de lever la sèance et de ren-
228 voyer la d!Ecussion à. aujourd'hui. 

1060 t Mals de nombret.x dépu_tés protestent 
870 eontre tout ajournement et Insistent 
750 pour que la Chambre •e prononce lm-
92 , médiatement our la que•tlon. 

*** 
Imnginez-vous un moment la vie 

d'un petit bourgeois de mainlcnant; 
ses plaisirs sont un hymne de lassi­
tude repue. Vovez.le au dancing s'é­
vertuer de longues heures durant à 
s'amuser. Entouré d'une ou de p1u­
sieurs jeunes filles, son langage n'est 
que poli avec un rien de blasé. Il 
se fait. d'ailleurs, Lm point d'hon· 
nenr de ne pas sortir souvent ave-c 
les mêmes personnes. 111 est l(âlé, 
choyé, par ces demoiselle.s qui ne 
lui ménagen1 point leurs fa'Veurs, ta­
lonnée-s qu'elles sont par l'imp~­
rieuse ntcessité de trouver un part1. 
!ma~inez - vous le sort tle ces person· 
nes après avoir changé plusieurs 
fois de partenaire~ et avoir subi au­
tant de désilllusions. parce- que. bien 
l'ntendu. notre petit bourgE-ols . ren­
seigné qu'il est sur leur vertu, pons­
se tr~• rarement la grandeur d'âme 
iusqu'à ré-pondre aux voeux rl'une 
de s!'s prétenit:~utes. 

Munies rl ' une solide réputation rle 1 
légèreté. ell<>s continuent à mener 
celle vie immorale, eolrainées qu'el­
les sonl par un irrésistible cerclle 
vicieux. crnvant toujours tenir nn 
mar! probable t>t le vovant sans ces­
se se défiler à la onzième henre. 

L'homme·qut a vécu rlans rlt> telles 
conditinns. ·Je jour où Il voudra se 
fait·r unr fin portrra «'~ rr !arrls. 
non su ;· la ne!IIP écf"M•el~P CJU'il con­
naît à fnnrl. mais snr la dfln<'e olt' 
blan<'he auprès dP l~qnt'lle il est 
certain de trouver la paix rlu foyer 
à l:~nn,..llc• toni hnmmP aspire. Pour­
quoi nos jeune~< filles ne compreu­
nPnl-elles pas cela? 

s 
D , 

M. C. 

LE NIL A DEJA INONDE CERTAINES 
REGlO S PRES DU CAIRE 

La crue accuse un njveau dangereux 
Le Nil continue à hausser d'une fa- parer aux dangers de la crue. Les fa. 

çon menaçante.ün annonce que c 'est génieurs du Service d'Irrigation on' 
lc1 crue la pLus forte depuis 1934. Les reçu carte blanche en ce qui concer­
eaux.oot déjà <tébordé dans plusieurs n,, l'érection de digues et leur conso­
régions, détruisant les cultures de lidation. S.E. Osm,an Moharrem pa,. 
mais. Les paysans ar.rachent les cha a décidé de surveiller personriel. 
plants en hâte, en vue de Je8 utiliser ~ - lemenl l-es travaux. Il fera à ce sujet 
comme fourrage. Les digues sont une tournée jeudi prochain sur la 
cons truites hâ tivement un peu par- branche de Damiette, puis sur celle 
tout et renforcés. de RoseLLe, accompagné par le soue-

Cependant le fleuve a déjà débordé secrétaire d'Etat à son ministère. 
dans les régions basses Je tong de la 
route de Hélouan, à Atar El Nabi, 
11 fl.odah et dans d'autre~ régions. 

A Mellawi l'eau a envahi une plan­
tation de mais de 250 feddaos qui se 
trouve actuellement complètement 
sous les eaux. 

LE J\IVEAlJ OlJ FLEUVE 
Le niveau du Nil continue à haus­

ser d ·une façon alarmante. Le nilo­
mètre de Rodah marquait hier 23 pics 
el 4 kirals contre 17 pics et 9 kirats 

·pour la période correspondante de 
l'année passée. 

Les milieux responsables de l'Irri­
gation ont déclaré qu'il existérait un 
état de da nger si le niveau du Nil dé­
passait 24 lûrats. 

MESUIIES DE PRECAUTIONS 
Le ministère des Travaux publics 

prend fébrilement des mesures pour 

L'APPROVISIONNEMENT 
LE RIZ 

Les bruits avaient récemment 
couru que le pays manquerait cette 
année de riz, la récolte n'ayant pas 
été satisfaisante. 

Nous avons demandé, hier, à un · 
spécialiste du ministère si ces br.uHs 
étaient vrais et dans quelle mesure il 
fallait y prêter foi. 

- Ces bruits sont absolument faux 
nous fut-il répondn. En fait. ils sont 
tendancieux car pour une fols la ré­
colte est excellente et nous sommes 
très satisfaits. Le public s'en rendra 
bien compte quand le moment vien­
drà de répartir la nouvelle réeolte el 
l'on peut d'ores et déjà s'en douter ~i 
l'on pense que nous avons pel'I1lls 
pendant toute la durée du mois de 
Ramadan aux commerçants de Da­
miette de vendre librement tou'tes les 
quantités de riz désirées sans be­
soin de passer par le con1r6le. 

U·:S MACAR0:\1~ 
Les autorités viennent d'interdire le 

m6la!Jge de la Carine de macaronis à 
la farine de blé. 

tOTERIE~ HE LA CO\U:U:\'.\{JTE 
IIEU.È.,,IQl'E DU 01RE 

Tiraue du Lwsdi ;Jt Aoüt 1!:14.2 
Le No ll~a4 gagne P .T 20000 
Le No 25480 gagne P,T, 1000 
Le No 748U gagne P,T, 500 
Les Nos 35414 383.29 et 39423 gagnent 

P,T, 200 chacun. 
J:,es 130 numéros sUivants sont rem-

boursables à P,T, 80 chacun: 
1488 2270 2844 3155 3626 3900 
4223 4742 5176 5285 5697 6799 
7197 7885 11436 11679 12532 12835 

13447 13934 14662 14959 151{3 15301 
!5622 16548 !6939 18371 18401 18502 
18712 19379 19455 20090 21561 22685 
23498 23504 23946 24372 26298 26999 
27116 28059 28062 28129 28646 2876s 
29263 29882 30490 30657 30665 31675 
32110 32443 32779 34654 36150 36234 
36789 36810 36869 37547 37595 38636 
29532 40477 40862 40904 41409 41447 
41530 41798 41882 41941 42255 43.269 
43982 44115 44368 44400 44497 44661 
44933 45304 45847 46494 46645 46715 
48289 48660 48986 49009 49145 49154 
49687 50546 50672 50786 51131 51169 
51507 53247 53538 53733 53847 54220 
54266 54449 54719 57253 58038 59217 
59292 59528 60052 60103 60657 60860 
60909 61162 61176 61335 63599 63624 

63615 64003 64057 64422 

AU CAIRE 
L'administration du Tanzim proe$. 

ct.: actueJJement à la réparation d~ 
digues du fleuve au Caire· l'admini• 
tra!ion du drainage urbai~ a instant 
de~ pompe~ .qui refouleront les ea~n 
qui, aux penodes de haute crue, s'in­
filtre dans les égouts de la ville. • 

LE RESERVOffi D'ASSOUAN 
Le débit du Réservoir d'As6oue.JJ 

est actuellement de 822 milliona de 
mèt:es cubes par jour, contre 4.51 
IID!hons l'année précédente. 

Le débit passant par Le Caire eat 
dP 709.600.000 de mètres cubes .con­
tre 426.500.000 l 'an dernier. 

CINÉ 
Gare de Ramleh-Tél.: 2U21 

R.C. 3668 Alexandrie 

Du Mardi 1er 
llu Lundi 7 Septembre tm 

2 GRANDS FILMS, 2 

MAIL TRAIN 
avec GORDON liARIŒR 

1\.LASTAIR SMITH 

• 

1\.u même programme : l 
MAR GIF. 

avec I\1JSCIIA AUER. i 
NAN GRE\', ~ 

______ e_t_T_o_l\_i_n_u_o_,_~_N ______ , 

WAR PlCTORIAL NEWS 1 
---~~'w,.,,..,.,~..,,.,..,.,,..,.,.,.,,...,.,..,.,.,...,,..,,..,...,..,.,,._,...,.:..,; 

GR •\:'\OE VE.'\'TE 
AUX ENCilEIŒS' 

1ère Partie 
DE LA HICIIE CHU.El..'TION 

D'OBJETS 0' \RT 
apvarteuaut à 

Monsieur Pllmru: T'l\ WIL 
9, PLA CF. \1011A \1ED ALV 

A ALEXt\:\'lllUE 
Vendredi ..t Septembre 1942 

à t b. p. m. 
Samedi 5 Septembre t9t2 
de 10 h. 3H a. m. à 1 b. p.m. 
avec reprise il 4 b. p.m. 

Oimanche 6 Septembre 1942 
à 1(1 h. 30 a.m. 

li\'ec reprjse à 4 b .p.m. 
VIsite .Jeudi 3 Sertternbre 1942 

de 9 h. a.m. à 7 h. 1{2 p.m. 
IUW'IiZE onr: 

CAIUUEII-III':LU:lJSE, MOlli! AU, 
BOl'\'t:T, 1'1:-.IFJ)o, :-.<. SOiiHŒ, 

Tablenux rie Maîtres -
Grand assortiment d' Ar11enterie 

nHJ-.-.if, Tapis l'ersans, Pendules 
Anciennes, J•oreclalnes de : Saxe. 

- Sévres, (~apo Ill \fonte. 
VIeux \'ienne. f »utenils couvertS 

en lnplsserie d' •\ubusson -
Salons Doré et Vitrines à Ulbelo,ts 
oParis». 'mil~ à rnanqer en chêne 

stYle Heuaissance. 
>\utomobilt> Rcm\lllt 6 cylindres 

en oarfait état 
Le Comrnissa 1 rtl Pl'isear 

Antoine Go\!\" \OIOS - E~pert 
32, Rue Fouad 1er. 

le IJeu re 
1 G • 1 

-



.-1- U\RDI 1er SEI'TE~ffiRE 1942. 

LA VOIX DE LA VRAIE FRAl'JCE LA GUERRE AU DÉSERT M. SABADJOGLOlJ DECLARE:. 

LA F CE VEUT GAG E R 0 MME 1 LA N.C E L'armée turque est prete 

u N E AT TA Q u E l A!~.~~,,"?.~,!~~~~,?,,~.~~~~'~"~!~~ SA LIBERTÉ PAR SES PROPRES EFFORTS 
Tous les Français sont unis pour,la sauvegarde d'un SUR LE 'FLANC SUD 

· P1erme,r mm1slre de 1 urqu1c, parl11nl second c'est IP rourage et ln déierml­
&. EzmJ~n à l'occ.nsio~ du i?Oème an- nation des habihwt" d'Ezinjan après 
mversa1rc de l Independance de la le r&ccnl lrcmhlcment de terre. Le 
Turquie, a déclaré : «L'armée turque lroisi<'m~ !:lit roncrcl est qur l'o11née 
est prêle pour une action immédiate... tu1 que est prèle pour unP atlion irri­

médiutc. PerJnellez.moJ de proj'oser 
que nou~ portions un luao;t i\ lou:; les 
!roi:.;, uin,i qu'li noire J''lis;.ant~ exb­
lence qui tire FOn origi11{) de ces !tt<;· 
leur~. 

• pa.ys qu1 a encore quelque chose à dire aü monde 
Londres 1er (BOP> - Le War Otfice 

a pUblié lôt ce matin Je communiqué 
suivant; 

forcçs légères ct les combats se P<j'Ur­
su!vent. On n'est pas encore certain 
si c'est une offensl ve sur une grande 
échelle. 

1\1. . arndjoglon n dit : u.Jc mc suis 
rc:ntlu compte de trois points d'une 
vérité indénioblc qui demeureront 
gra,·és duns mon esprit. Le premier · Londres, ::JI (A FI).- llier soir, 1\1. 

.o\lldJ•é J'illilp, t:UIIlllliSSlilC nali011111 
d!:. la, hlill('e Collli.Hlt'tllllte à l' lnté­
ri~ur, a ft11t u11e c!ll!.,crie en ongluis 
a la 13[1C. Il fi d•'du ré: 

cDu <Of'ur de lu l-'ronce capti\·e, 
nos LIIOlll cr11e11t:; ~li! rt'~i~tancc so11t 
ne;.,. 111u11lr a nt que nous sommes fi. 
dèlaij a 1 e::;pnl rêvolutionuuire de 
1781). 

La Fronce Li!Jrc ct lu tcrunco cop­
~1\e sunl UUlOUrd'ltlll Ullic:; d!liiS UIIC 
)JTIJIOnu ~· sulidtnilé pour Jn li!Jerlé 
ù'u11 t•UY~ qu1 n·r~l pus encore mort 
e: !jill ~ Cllt'OI c quelque Chl•se à dire 
au IJIOIJCic•. 

plalt à enrc~istre·r le contraste entre 
ce qu'il appelle la cérémonie fanto­
che de Cle1 nwni-Fcrrand ct le dis­
cours radiodiffusé la nuit dernière 
par ~1. André Philip, cmieux qualifié 
pour parler de la fo1·ce et de J'unité 
de •on pays,. 

« Parlant hier à ses partisans 
groupt's hier à Clermont-Ferrand, Je 
maréchal Pétain a déclaré que ela 
France a\'ail recou\'J'é sa force et 
sou unilé» . D'autres ont certes noté 
la 'reprise rlc l'esprit indomptable de 
la nation frHnçaise, mais ils ne l'ont 
pa associ ~e avec la pitoyable ten · 
tative de \'ichy d ' inrliger au peuple 
de France LlllC pauvre imitation des 
institutions nazies» . 

pays e.st tl!. André Philip, un des 
chefs de la France Combattante, qui 
la nuit dernière a dé0laré que « la 
résistance française est solidement 
constituée, et que les mouvements 
souterrains sont unis dans une véri· 
table communion spirituelle. 

Le journal insiste tout particuliè­
rement sur une pl1rase de ~1. André 
Philip, lorsqu'il déoiara que «la 
France veut par ses propres efforts 
et ses sacrifices ga!(ner sa liberté~. 

•Durant jcs acrnfers jours, 11 y a eu 
des signes d'un renouvellement d'act!· 
vlté sur Je front de Rommel et lundi 
matin de bonne heure, des forces alle­
mandes comprenant dea tanks avancè­
•·•nt contre notre flanc sud dans le 
v~!slnage d'El Hime!mat où elles fu­
rent Immédiatement engagés par nos 

o:Une falble poussée ennemie, effec­
tuée, surtout par des Itallens cont1·e no­
tre front principal a été repoussée a­
vec des pertes pour l'ennemb, 

El Hlmelmat est à 25 milles au sud 
d'El Alamein. C'est une hauteur d'en­
viron 75 mètres, près dù bord de la dé· 
pression de Katlara. 

L~ attaq1te ·était attentlue 

L'ANNIVERSAIRE DE N.AISSANCE 
DE LA REINE WILHE MINE 

.d. l'l•ll liJ poursui\·iL on affirmant 
QU~ l11 1 é"'ISLU!ICC fr .. nÇ!IISC e"'L SOJi­
dt:tnelll corr~!Jtuce el que ·tes tnouve­
menls souterrall!S sonl uuis duns 
une ,·éritHble ur11tc spiriLUL'lle. 

.. Nous nous somu1es opposés à VI­
chy el à SUII SUI·d!Still~ TCRiiSihO pO· 
litH{Ue parce qu'à notre aVis une jus­
tice ba !tuc est enco1·e' une justice, 
UIJe riucrté p1Ctir••:c est encore une 
liberte, uue ,·erilé dérnculic pu1· lu 
force urutule e::;t encore uue vérité. 
· cLOJ:sque J'Etat préleJ)d Hre ab:;o­
lu, lun;lju'il ~ïusurge contre les rè­
~l.:s les JJILIS lmUll'S de la jUSl!Ce ri 
d11 bou droit, lorsqu'il n'exécute 
J.•8s ;;!'s lolldiolls e<lseuliellcs - la 
]JreruJCI e etuut de defendre ''indé· 
peud!IIH'e de 1!1 ~:utiou - la déso­
béi,SHrwe à u11 lei Elut de\'!Cill non 
seulemeul uu droit 1mus notre dc­
\Oir lt: plus sucré. Ces valeurs mo· 
ndt:s el ces regles juridique:; sont 
b11see:. ;;ur le 1 es peel de la pcrsonun­
lit.i humaine el sur ia croyuJ•t:c dlins 
l.r l'ttleur supré111e de ! 'lime indivi· 
due lie. 

roui cela ignifie que nous FrAn­
ça~>~ tetou1·nons à l'esprit de la He· 
YOlUlÎOII FlilllÇUi~e. 1\ous SO!llJOeS 
tous d 'accord tian:; nos wouvc1Ueuls 
de resislauce pou1· cslimer que la 
r ranœ de dcuJUiu dml èlre fondée 
sur les ba!>e::; sol1dcs de la déclaru­
tion des l>lOils de l'llomme. 

dAt Frauce ,•eut gagucr sa liberté 
rM ses propre:; errorts. Si nos fi· 
bertés perdues uous étoienl rendues 
sur un pl~tcau p"r 11os meilleurs 
mnis nous ne po!Jrrions les utJI!Scr:.. 

L'l~SPniT L'\00.\II'TAIILI.': 
liE 1..\ .'\ . .\TtO:\ I'H \.'\C.\bl~ 

c Mieux (jualifié pour parler de la 
force et de l'unité de son propre 

Et le «Daily Telegraplu COI,lclut : 

c: Le maréchal Pétain insi.sle sur 
le fait que le passé est mort. ~Jais 
quclls que soient les changements 
que l'avenir apportera, ils ne seront 
nullement ceux de la représentation­
fantoche de Vichy,, 

LA. VICTOIRE DES ILES SALOMON 

MODELE DES OPÉRATIONS 
COMBINÉES DES FORCES ALLIÊES 

Londres, le 31 (fleul~?r)'. _. c: i..,a hall, pour. les ~apnnais. 
victoire des iles Salùmon pourra s'a~ «Les umtés aerienr.es aux Salomon 
vérer être une des actions les plus semblent être surtout bnsées sur des 
signiricalives de la g u-:lrre du Pacifi~ parle-avions. Le succès qu'y ont r<'lll· 
o1ue et un modèle po:;r les <:>pération porté l~s Elat~·Uni. es.t impression­
combinées écrit la ~sundav Time~,. nant, SI l'on tJ,~nt egalement compte 

«On co~sillère e.1 général que ln des ':ictoires de la }le~ dL, Corail et 
politique correct~ d<'s Nations _U nies de i\l_1~way. Il est c~•.tn~n qne la flv_t­
consiste dans une stratégie dcfensl- tc ~e.nenne rle la u.ar1ne d". ~!1er1 e 
,.0 ù l'égard du .Tapon et une strati-- amencn,nc esl la m1_eu:x équ,pce ;n! 
gie offen~ivr à l'é!(:. rd du Tieich. monde, avpc l<'s ch~sse.nrs Corsa", 

eLa stra 1égie cl~f,nsh·e rians le pa· l~s bombarrh')rs e~ ;-nquc l~ouglas ct 
ri fi nue dépend d•o rrensives local<'s < t Curt1ss et les avions-torpilles Dou­
tarliques. L'attd(jll<' . ont re )es ïles sa-I glas et Gru.mmr.n. ., . 
lomnn est nnE' ofh!'l~Ï\·e t~ctiqnc ne ~La bata~lle des 'rs ~~lomon d":_ 
ce ge.nre. Si ri 'S b,,es nav.drs et ll.~-1 n_lnntre qu une clc_s . ron~l!Oil~ essc:­
l'i<'nnrs pem·cnt v ~·re établi~s. e!'Ps t1ell"s rlc la flotte .lldOUt ri hm, est <,e 
Perme{lornt de ·tlomin~ 1- les lignfs convovrr .'i"s trounrs , sous une br· 
de cnmmunica:ion~ vitales pom les IP. pr~t~rl•on a~nc1~n.<', ve~~ rie~ ~3-
op~ralion, ianonaiSDs cor.:re 1'.\us- srs aeriennes.· n~~ -1:1cs, a 10 de .(,_, 
~~·alie. T.es Salomon rrnré!<'nlcnt la captn,·e;. C:t>cl. fait. !es bases .rap.tl· 
clé rie la ciéfPn~e att~lralicnnc. ré!'S d.>JV<'.n! "tre tr>tnsformr~s. pn 

« Les fnrC'~~ ~PI'!('tlnes ,. 1 navales .fortes n.osrtJ?IlS terr .. stres et ae_r·~."­
s~nt emplovéps d ~, d~ux C'ôlt>s .,n n<'s. grace :1 tirs .rcnfo:.ts rll' o~ é.~ 
:,,, . ..,ite ror11 i~ration. Elles ~nnt intf'r- S?llS une «om bre Il : ~Pt ll.:nne fout 
rlépPnrlantr, ~>t <'omhall' nt à u:~.e nie p~r les port;·;;Jûns:o. 
grande rli•lanr" d ,, lrllrS bases, . 1· T 0 . 31 {'!.'!) r'st 111 ,.(>. 

Lo d 'li ( \ l' 1 ) D s n t • • 1 1· o 1 • , ·r: nn 1 r~. · '' · - '"· t n res , . . •. . - ans o urrs en .~t" ,·n 1r. r nr Ps .~• H' • •1 hl .1 'l A th t 11 ln 
édl.lo ). J le Da1·1y 1'cle«rapb, se · t · ·1 r" ·o!'11 ,, 'f,"rs- l'l a e P1 ·~e flue "?c r llr a l' 1 

ra ~ " cnJns, e au;o; 1 es nl ' (. . ·•" au~ .lopnnnis. :lon sP\liE'IllPill dan~ 

La Marine 
, . . 

amertcatne 
1~? rlomninl' militair~ m3i' ~ur le plan 
d" ln propa!J~nd~ <le eu.nrrp t)irl!e 'lili 
a aho111i il 1~ :]HAi tl' rl ?s Nippons 
rlnns la bni<> cip \lïr.e On nnprl'·l•i 
Pll eff"l ftllC non sr•liiPmpnt ~lar Ar 

~ .. ,J't: :;. .. ! · : ." • thur avHft font pri'o~ré pour l'r,·Pn-

attaqu·e··,1·' ennemi partout ., :~:!!'éql;!;\l~a\~~~n;;~;dn~e~~ ~=.n;e~~~r 

et à tout moment 
de tous l~s mov<>n• rip pttbtt<'lfP m•• 
à sa rlisnnsilion ponr dnnr:nr /J l'l'Il· 
npmi lïmprrssinn •fliC son opération 
M'rait ronronné~ cie ~ll<'l'PS. 

Avant rlisposé srs fnr!'es 1le façon 
à ce qu'Piles pns•en• ultél i<'ur'lment 

Je' ela re le Présr'dent ROOSEVELT se rl'fPrmer sur le~ assaill~nts. et : 
rlnnner Pn même (!)mps l'illlp•·<'ssion 

"Washtngton, zer. à la détaite de l'Axe qu'<, ta 5 uppressJon 
Parkl.nt à z•o~;ca.stO•I de l'maugura.. des injustices et des inégalités qui cré-

1101!. rt'un !IOllveau ce ntra médical de la ent de tels tyrans et engeudrellt de 
/lfllrlne à Marylaud, le Président Roo- nouvelles guer·res. 
.• evelt, rtar<s tL11e a/lo~-utlo11 radiodi!J•~r Au cours d~s trets demières années, a 
11~e a fait la déclaration Sltivante: ajouté le pr~sldcnt, <des hommes sont 

ta marine améri.;aiue e:~.écutc l'or- morts et des nations ont été. torturées et 
l!~C\ : •.-\!laquez notre ennemi, alt.a- 11 réduites en esclavage pour satisfaire la 
quel.-le n'importe oil Cl n'hopor·te soif brutale de pul«ance de quelques !y­
quand vous le lr!HJ\et». rans inhumains aJlemands, Italiens et 
·LG président ~ dit que les Etats Unis 1 japonais. 

I!Ollt entièrement consacrés aussi bien Au cours des mols qut suivirent Pearl 
Harbour-mols sans victoires-nos en­

-·- -----·- nemis nous harcelaient avec la quesliOil : 
<Où est la marine amérlc:alne7:;. 

< AuJourd'hui, nos ennemis counalssent :ECHANGE DE CIVILS 

'rl'insuflïsanrf', il 'ltiPnri!t l'I'IlnE'ml 
Dè.s que lrs lapn11ais effe<'tuèrpn• 
lrur pretni"r drharqnl'mpn~, il laiss~ 
:mmérlialpment pntcndre le son cl• 
cloche immiodigtement rPpris par 1~ 
pres~ mon<liale. à s:.\'oir nue ]Ps Ja­
ponais avaipnt frappé à t•n endruit 
particulièrrment vmnérnble. 

Londres 1er (R) - Le COI'reapon- l possible serait un débarquement par 
dant m!lttalre de Reuter écrit que la mer - cc qui n'est pa8 facile - tU 

nouvelle attaque de Rommel en El! un. attaque par des lroupcs tl'anapor­
te était attendue. L~ température est tées par avion et des parachut!sles. 
maintenant plus fraiche, la lune est Cette ,:ernière pourrait même être 
haute et l'on salt que ses divisions ont lancée de Crète. Toutefois, elle deman­
Ieut·s effectifs complets dera!t Llllp proportion d'ascendance aé-

La. possibilité d'une surprise semble rienne dont Rommel ne semble pas 
avoir été exclue étant donnée la dispo- jouir pour Jo moment. 
sition des deux armées qui sont pla- Rommel est un général excessive­
cées lp long d'un couloir terrestre re- ment astucieux et peu avoir des cartes 
latlvement étroit, de 20 à 30 milles de dans sa manche qui ne peuvent étre 
]arge, avec la mer d'un côté et la dé- prévues. 
pression de Kattara de J'autre Toutefois, faute de cela, il devra 

Le caractère du sol dans la dépres- lancer ses divisions dans une attaque 
sion le rend pratiquement lmpéoétra- frontale ct cela entraînera de durs 
le pour des unités militaires en torce, combats où la victoire ira au meilleur 
spécialement avec des autos, des tanl<s côté pa1·ce qu'JI ne semble pas y avoir 
ou autrement une grande différence numérique 

Les deux forces sont bien protégées Ii est inutile de dlre que ]es troupes 
par des champs de mines, des fils bar. alliées ne manquent pas de confiance, 
beiés et un système compliqué de tran- qu'e lles sont prêtes et qu' elles atten-
chées. L:.. seu]e méthode de surprise dent l'épreuve 

TOBROUK VIOLEMMENT ATTAQUE 
PAR L'AVIATION ANGLO-AMERICAINE 

Des coups directs atteignent les dépôts _. 
de matériel de guerre et de ravitaillement 

t 
Le Caire, le 31 (!{entE'r). - Tra· 'Cn a nt re granr1. f<!u fill provoqué 

vaillanl en étroite cvoperation pour, par un aulre bom'Ja r dier <llllérica!n 
réaliser leur objectif v1tal d•J ro .w dont !Ps bombes t•linbérent au b·•an 
pre les communicatiOns ùE' Homme! 111ilieu cl'un gigRnt\.lSque dépôt de 
~~ de détruire les bases de l'a vi tnil~ ravit a ill,•ments. L'i •1ccnd ie qui fut 
.em~nts axistes, les JwmbJ.rllicrs qua~ P.llurné laisait rage su: un mill~ carré. 
ctrimoteu1·s angl~1s et P.méricains L'équipaJlc cltl iJOmb qrdil)rs pu apL'T· 
el l'cc tuèrent d~ns ~n nuit du ~~ nul crvoir, au mHieu des flammes, une 
2Y Août un autre raid trè~ violeut 1 rlcmi-llou7aine d' 3ntrepôt~ ravag<s 
sur Tobrouk. pnr Ir f~n. 

A la cl~rlé lunaire. les avions al- Tous les app:n·eils alliés rlltournè-
liés allnmèrcnt de grands incendies, rcnl à leurs bases. 

(SUITE OE Li\ PM;~: 1) 

Pour la troisième tols depuis le dé­
but de !a guerre c'est encore loin de 
son pays que la Reine Wilhelmine des 
Pay& Bas, voit venir son anniversaire. 
Pour la troisième fols, c'est dans le 
deuil et dans )a souffrance ·que le peu­
ple hollandais, célèbre la fête de celle 
qui, au cours d'un règne long et par. 
ticu!ièrement critique a su conquérir 
son affection et en qui !! a ml6 tout 
son espoir. 

La Retne Hélène-Marie Wilhelmine 
est née à La. Haye le 31 aoùt 1880. Elie 
du Roi Guillaume III et de la Reine 
Emma, elle n'avait que d!x ans lors 
de la mot·t de son père, et elle régna 
d'abord sous !a régense de sa mère. A 
18 ans, elle tut déclarée majeure et 
depuis lors, elle dirigea tes atfa!res è.u 
pay8 avec une sagesse et ~oe modéra· 
tion exemplaires 

Durant les 50 années où elle a porté 
la cvuronne, la Reine Wilhelmine a 
beaucoup fait pour le bien-être de son 
pays et de son peuple. Celui·ci, en re­
tour, lui porta une affection toute par­
ticulière. Voilà pourquoi l 'anniversaire 
de naissance de la Reine Wi lhelmine 
revêt chaque année en Hollande, eo 
temps n;>rmal, un caractère tout par­
ticulier. Ce jour-là, par des manifesta­
t!ous grandioses le peuple hollandais 
exprime sa gJ·atitude et son admirltu ... 
tt son auguste souveraine. , 

Pour ceux d'entre ses sujets qui ré­
sident actuellement en Grande Breta. 
gnp ou Jans un territoire non occupé, 
Il sera aisé aujourd'hui de pouvoir ex­
primer librement leurs sentiments è.a 
foyailsme et è.e fidélité envers la cou­
ronne. Mals l'anniversaire royal sera 
aussi fétê en Hollande, où en dépit 
des menaces de la Gestapo, la célébra­
lion du 31 août rcvét d'année eo an­
née plus d'éclat. 

Un marin hollandais récemment ar­
rivé à Lond•·ea rapporte qUtl l'année 
demière tes autorités nazies ava!Pnl 
publié des ordres prohibant 111 célébra· 
lion de la fête de Ja Reine. Mals les 
Hollandais trouvèrent mille façons in­
génieuses pou•· exprimer tout haut 
leurs senti:JJCnts de loyalisme et de fi· 

•Jui s'ét,.ndircnt rap,llL•ment !Jarm1 ~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-----.~~ 
œ~ ll/!pôts de l'a&..~ illt>na:nt al lilli' , ;... 

t~s quais. us wc<'r.;.lièrent egalement L'ECUSSON BELILOS A DEBUTE 
un cnrr,o. 

Les bom bard icrs .llllèri <'ai ns en re· 
gisll·i>rl)nt des Clltii'S 'ur des objectifs 
t~rre-slres, allunwnl d<·s inccnrftes 
qui ont dû détrPire un nombre con­
sidérahle de tonnes de ravitaillemel!t 
dont Homm~?! a un besoin dése~péré. 
Un bombardier américain jela ~esl 

bombes sur les emplacemer.ls de <li-
b::trquement. sur le .> quais, provo­
quant une giga ~te"Jll'l ex!Jiosion ~u 1 
.•cin du matériel de .'lierre accumul<'. 

DEUX 
POUR 

VICTOIRES 
LE CAIRE 

. 
•. , mars ALEXANDRIE et surtout PORT-FOUAD 

se sont bien défendus 
rdl~ a dCbute. liquidc1ont le litige sportif qui existe 

LE GENERAL """? Le g1 Dnd tournoi inter-clubs 1 eJ,tre elles, el la que>'Lion de la sup6. 
d'Egyplc, le seul qui nous perm<Jtte riorilé de l'u11e ou 1 oulrll se1a trun. 

DE GAULLE d'applaudir, ct-nque !tnuée 11os cama- chée. 
rades d'Alexandrie el de PorL·Said, Oflposant èc~ joueurs de elusse et 

VISITE TRIPOLI I'Ec.usson IJélilos pour l'appeler pa · de force sensiblcrncllt égale. la partie 

1 

son 110111. devra, normaleu'lenl, douncr heu à 
. En lew!r de ride'au, Ararat (Cili re) du beo!-1 jeu. . 

Be1rout, 'le 1er Sept. (H.) - Le matclloi t llornenetmen 1 Alexandrie). Aussi, nous ne saunons trop re-
général de Gnullc, qui a déjil visité On sait la rivalité qui 8ep[lre 1 Ararat command-er la plus gronde vigilance 
la plupart des vi:les en s .,·rie et au el Je llome 11etmen du Caire : c 'e ·t 111 a ux nrbilres 31in de permettre aux 
Liban, a ,·isité hier (lundi) Tripoli brauche alexandrine d.u Homcnelmen specltilcurs d'assiste! à du vra1 bo.s­
aYec le général Catroux, rcpréscn- qui en eut à souffrir cette foisl lt est kcl-boll. 
tant de la France Combattante dans vrai que sn parlicipaliou s'avérait 

déilté. C'est ainsi que tous les ca!&.! 
et les hôtels. rapporte ce même mar!n1 
fur1 nt prt8 d'adsaut ce jour-là par une 
foule de consommateurs portant une 
fleur d'oranger a fa boutonnlere et hur­
llnt à qui 1.11eux mieux pour avoir des 
oranges et des o•·angeadcs. lOn sait 
quP. la Famille t·oyale de Hollanae dea­
cend de la l\.fafsoo d'Orange,, 

Par leur ad101rable attitude à J'égard 
de renv11hisseur les Hollandais ont ga­
gné l'admiration dU monde. La flamme 
de leur résistance, qui ne s'est jan11tl• 
ételote, continue à flamber en dépit du 
~xécuuons, des privations, des vexa. .. 
oons de toutes aortes auxquelles lia 
:sont soumis. 

Par ailleurs. fi est réconCortiUit d'en­
tendre les récits des pilotes bo)fan­
aala qu; Se trouvent dans les rangs de 
la RA.!'' qui veulent venger la lAche a­
gres•lon contre Rotterdam. L'un d'eux 
la p!lote Joop s., qui fa•t partie ou 
....:oastat Comn•and, chargé de la défen­
•e des côtes britanniques, et qui a aé.. 
jà. coulé récemment plus d un navh·e 
nazi, prit part a un des raids de 01111e 
bombard iets sur les ternt01res du 
Reico. A so:J retour 11 déclara: •Ju•­
llUe là JC n'avais pns p11rt qu'a des 
~:_ga~t::m~nts nava1s ; mals quànt ... 
JOUrd'hul mon av1on planait au desaei 
de l'Allemagne, la pensee de ·Rotter­
dam n1e revint InlmCdiatcment à J'éa.. 
prH•. 

Plusieurs Hollandais avatent auslltl 
pa•ticlpé à ce raid. L'un a ·entr~ ew., 
un téa e.gra )JbJste, raconte qu'avant dê. 
s'envolt:r, .:sou ll euteuant a\att eu !Olp. 

de prend1e avec lui une grosse brtqu~. 
:-<e pouvaut Jltter des ollus - n 'étant 
pas at·UIJeur - il ne trouv& r1eu de 
!lllelll< a raire que de jancer des pier­
res sur 1 ennemi ... 

Un vieux dicton hollandais dit ~ 
•Dieu a c•é~ :e moude et les Hollan. 
dais la Holfandeo Jamais cette vl~ille 
maxin1e U1a trouvé plus d~ 8JgnHJcâ­
tion qu 'en ces heures d!ffiefles que (•a­
versent la Hollande et les Hol!andal~. 

dont les yeux sont aujourd'hui tournés 
vers la C raud P Bretagne et Je ur :Reine 
bien-aimée. 

Istanbul 31 (A.I.A.) - Des cen,iai. 
nes <l'ulficit·rs allrruaods et ues 
truupcs ont clé tué~ par ~lille d'un'e 
~érie d'txplosJOn~ bllllU\Ianées qui 
ont eu lieu à 13 tonclion · ferrovia1r'e 
roumaine de IJt·z••n, ou les lignes 
de IJcs,arabie, dr Constaolta et d·e 
Ploesli se crois~nt. 

CE SOIR AU CINE 
ET JARDIN o·ETE 

AJ !~TIC 
El JE U li :TFI 

ANGLO ALl EMAN OS le commencement de la répon<e à cette 
. • . question. Ils J'ont appris dans J'Atlantique, 
' :Londres, le 31 (Renter)._ ~s né· :ns la me.r de Corail et au.l<::ge de Mld­

gocinlions ont atleint à ptésent une 1 ay. Ils 1 ~pprennent mamlenant dans 
plt~se a\·anc<'e pour J'ech~nJ.le l)'pn· leurs tentallws de r~prendre ce que ".>us 

L'impression riE> légère n~>nique du 
<.:Ôié allié cncoura~ea les Nir.pons à 
prnêtrer plus hnrcli!OI)nt et à expo­
ser leurs fnrcrs; ~·~ r quoi l~s com­
mcntairPs amérirai'ls sc f<rent plus 
pessimistes encore. Les Japonais 
f'Ommir~>nt l'impruJf'nce de s'enfrl:•­
ccr profondément. croyant, comme 
lturs ennemis le lai~snirnt entrndr(). 
qu'ils pouvaip,lf menacer il) port de 
Mo resbv in su fii 'illtn cnpn t eou vert. 

C'est àlors que ~1-r Arthur déploya 
ses forces qui oP refr1·mèrcnt sur J<'S 
:-lippons <'l les Jédu:siren·t peu à ppu 
jusqu'au pnint où i!s sor.t m~in:e. 
nant acculés, ~prl>; d'énormes pet­
l~>s, à l'extrémité I'J~ninsulaire rie la 
haie de ~lilne. Le~ Japonais rlonn(,. 
t·cnt enti/>rrrnent <lans le pii'ge, l!t 
leur ex<.:ès de conï1anc~ risque de: 
leur coùter tout un ~urps de déb&r­
quc·ment. 

le ~!on\n·Orienl. des plus sporlives, celte dernière 
Le général de Gaulle, a été l'nb- équipe étant hors d'enlrainemenl. É A 1 

il't de trè~ l'halcurPuses ovations rie Ce manque de souffle, Alexandrie SUR NOS .JCR NS 
la part des habitants. 11 a visité les l'accusa ncllcmc!lril en seconde mi- 1 

• , , leur avons pris aux lies Salomon Où est 
\"Iton 2SO. femme;s et 'lnfants alle• la marine américaine 7 Elle est 1à où elle 
l,Ql!nds. qn1 aur:a Ir u., Pf'ns<·-t-on, en a toujours été. Elle combat. 
. fl!rqure au rlehut •1 Oclobre. " Que cet hôpital soit un monument d• 

On apprcn,] à Londres que lrs notre détermination de travailler et de 
f~nlln'ls E;t enfant~ alleynands sont combattre jusqu'à ce que le mo•utnt vlen­
~ux sc t;ouvant, t~ternes t'n l~al .!•- ne où la race humaine aura cette véritable 
tme, tandrs que ! A.l~omagrre relache"' santé physique, in•eiJectuelle et morale 
ra.. de.s rcss?rttssar.ts t;>aii)Btiniei).S qui ne. peut ~tre obtenue que dans un cH· 
qu1 sont protegés bnlann1qUeS. mat d équité et de fol •. 

2ÈME SEMAINE 

''DEUX 
FILOUS 
S'AJMERENT 
D'AMOUR 
TENDRE" 

~ 

GABLE. 
~dH$" 

RUSSill 

raffineril's rie pétrole avant de re. Lemp , comme de juste ... C'est d'ail-
tourner à Beyrouth. leurs dans les dix dernières minutes · 

que Je sort de la partill se décida. Ali RIO. - •TEXAS» avec Wllli11m 
L'Ararat, malheureusemenl très ac· llulden, Claire Trévor et Oieun 
cracheur, mais d'une ra[lidilé rcmar- Ford. LE PORTUGAL quable, remporta finalement une rn - Malgré son titre, ce film trouve mo­
rilée victoire pur 24 points à IG (12-10 yeu d 'être original et en certains mo-

Aux COTES t Jo. mi-temps). ments réellement beau. Deux hardis 
1\·leilleu rs hommes : Ohannes et les compagnons rescapés de la guerre ci· 

Quartier Génér!t'' Allié, Pacifique DU BRESIL deux Dikran 'à l'Ararat, Dedro;;, vile vont chercher fortune au Texas. 
sud-ouest. _ 1 (tl.) _ Le communi· C:horlian et Simidian au Ho menet· Jls engagent un match de boxe bomé-

é d ' · d'h · dé 1 n· d J · 31 en l L 0 men. rique pour gagner 50 dollars. Depuis 
qu BliJOU r lll c are : 10 e oneJro, · · - e oc- Arbitra"e de M. El Sayed (Aiexan- lors les événements se précipitent 

1\tlLNE l:lA Y : Nos forces de te rre leur Nobre de Mello, ambassadeur du "' 
sont en train de nettoYer les unités Portugal au Brésil a décluré oujour- drie ) et G. Catz (Caire) . pour nos héros. . . 
éparpillées ennemies dans la juugle d'h . . ' La. seconde parite fut plu. agréable Coup de main contre une dthgence 
au nord de la Jléninsulc. 1 ~~~~ 'nrésil et le Porlu~al ne SP. trou-, à smvre. Por~-f'ouad amrut.é de Coups d; revolvers, coups de. poh1gs et 1 

Sept cha:>SF.urs eunemis exéculr'rent ,·eronl ·amais dans d.eux cam s 0 _ quelques bons. JOUeurs rnob1hsés tt encor~ des coups d.e .poing. Lact10n . ne 
une faible attaque près d'un champ osés:o l P P tOUJOUrs ccrlams élémen~s _de valeur. langu1t Jamais. w 1Iham Holden decl-
d aviation Pas de dé111\ts P L'A. · b d f 't tl dé 1 fl1a1s le Homcnetrnen du Ca1re ne veut demment est en passe de devenir un 

· ... · . m assa eur a Al ce e ca- deme ·er e reste a\•ec J'A1·aral •· LA E : Dans une allaque-surpnse . 1. d' _,. . P•1s UJ !1 . . . des plus grands acteurs do 1 ecran. 
d b b d' . . ll'é 1 d _ 10 10n au cou r s un u1seours pronon- e! tienl lu! auss1 à franchir vJct.orwu-

~HARLEY GRAPEWIN 
MARJORIE ~AM&EAU 

. G~NE TIERNEY • 

A 20th Canturv- Fox Pictur. 

II.C. Alex. ·\.li4 

es om .a~ 1e1 s m~) ens a 1 se ~~ cé à J'occAsion de lïn811guralion d'un 1 s.emenl le cnp ru premier laur. A ce 
bombardJel s .a.u piqué e!1 ?0~mtJ.ge- morillmenl à T\ io Grande Oo Sul à. la compte-I ll . Port-Fouad se voit bous-
r.ent très. séneusernenl Ls mslolla- mémoire du célèbre explorateur Vus- lé . 13-<)0 · 
l1ons de 1 aérodrome. Dtx lonnes de . 11 cu . • flu I.CJ?OS. , . 
bombes ,furent jetées purmi res Cf) ~ Garn;'· . ·l Pourtn.nt les VJSJleurs n ont pas d1t 
avions ennemis éparpillés au sol. Des L Amhas.,~dcur a aJouté que ~e pel:! leur de1 mE'r mot.. _Quo!C(ues . belles 
bâtiments e~ des insla llulions furent pie portuga1s ne se rang.~ ni )OtnBIS échoppées de PuJtSSlS, ~1en se1 v1 ,. di­
bombardés é~olcmeut., el, cinq dL c~lé.rlu netch contre ses frères mmue1~l ~cnslblel:n~ut l ècorl., BJCn: 

Si rafraîchissant en été.n' 

grands réservOirs de carburant, de améncams. tot. POJL·I o.uad n e:sl plus qu à deux 
nombreu~cs constructions et de nom- p01nls de retard ... ll élasl la chrono· 
breux avwns au sol ont 'été déLJ·uils. mètre est Jnexora~le,. et la fm. survmt 
Les incendies étaient visibles à 50 LES CHINOIS C?nsacranl ~ne v~c~~:r,e, mén!ée aus- 1 
kms.•de distance. L'ennemi n'essaya SI. du 11.!\LE . ~l. · ·l ·~:,. l 
pas d'inlercepter nos nppnreils. Tons ':allan, .rmur ct Pan:s:s1s furent tes 
nos avions retournèrent. REPRENNENT meilleurs du loi. . . 

KOKODA : Les comhal!'l sc pou1•• ,ll.?n arbJir11ge de. ~liche! (Catre) et 
suivent dans celle réRion. Nos chas- SUNGYANG E. ~uyecl (Aiexondne). 
seurs coopé!'allt 11vec nos forces del . F.t ma1ntenan.t. aU~nd_on~ les mal: 
ferre, rnilroilt.~ 1 cnt des positions en- r.~rs de samedi. ororhRill . l\lt~c~ubl 
nemirR. Chun~kin~ :H (S.S. neuter) - Le 1 (Catrl')-l.hrnl11m1eh {Alex .) et . 'l .l'Il. 

OU:'\A :NoR bnmhnrdiers touret~ al- communiqué cll!nois de cc >oir dé- C.A. (CaJre)-1\ laccabl (Aicxandne). 1 
laquèrent, voltllll il faible rdl llude des clare: G. Il. C. 
carnremcnts ennPmis. nes incendie~ « Les troupes chinoisrs ont re• 1 ----~-- 1 
f.urent nllumPR -e l des bn llcries anli- capturé Sun~ynn~. à 40 milles à D · la d fr"nale 
aériennes réduites au silence. l'ouest de Ltsnui, le matin du 29 emarn, gran e 
SALA~I:\UA.- f )eo tCIH'Otilres ont aoùt. Les .Japonais sc sont retirés 1 ·---

lien enlrl' les éléments avuncés dans ver le nort! en direction de Sunn-
celle ~-~ginn. pin~~:. MACCABI contre 

LA FLirJTF. :\'IPI'tl:\'1<: •\ QI TITE c Les colonnes chinoisPs i!ans le 1 
~IILI'\E H \\ Chrkiang <•l'i<'ntal, puUI''uiv >L nt les UNION RECREATION 

~je]bourne, 1r 31 •li~ul• r). - L'Il .Japo nai~. cnn'in11rnt il fuire ries 
porle·paro'P ol'fici-:!1 du QG. dn ,J~, pro;orès lamrabll-s. llcmAin Apr~~-mirli. à 6 h. pr~ci~es, 
nérnl ~lac Arthur r appo ,te qn'11ne «DI's enf!>t~cm~nls dl' moindre iln- s u r I.e tel ra in cie 1 l 111i0n RC•TCRlion, 
mission rie l>omba•·J..'~m'lnl a déclaré porlancr '''111 r11pporlé' de ln prn. 1 rquipL' lnl'ulr Pl ln ~ l fi!'CR!Ji seront 
que l~s naYir,'s d" gurn·~ japona:s, vince du ll uuei le long d{·• dhr> rlu nu' pri~rs p0111 Ir •·h;cmninltlllll <le 
~ignal~s il ~li! ne Da v, ava;l'nt quitté 111em·e Hnn. à l'o11c51 de llanl<eo u et llfrlrc ville . J'li'PIIJir'· r• t'lltégorie. 

_ c~ scct<'UI'. 1 il l'ouest de Shasi. 1 1 )emain donc, çr~ duu~ formations 

m~-:----
LE ZIBIB 

BOLANACHI 
/t. C.A. « 

1 
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